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DANS Iifl GRRNDE GUERRE
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Avertissement.

Il ne s'agit point ici de suivre pas à pas le 9e Régiment de marche de
Zouaves durant toute la campagne. Un historique ainsi conçu manquerait
d'intérêt par le récit monotone des périodes auxquelles il suffirait d'appli-
quer le traditionnel « Rien à signaler» de certains communiqués officiels.

On se contentera de prendre les faits marquant les étapes glorieuses
du Régiment vers la victoire; ceux où il affirme sa résolution de vaincre et
impose sa volonté à l'ennemi. Si le récit des exploits individuels en est
systématiquement écarté, c'est que ceux même qui les accomplirent n'ont
pas cherché une gloire personnelle. D'ailleurs, comment choisir parmi
tant d'héroïsme, et dresser un classement impartial dans le Livre d'Or des
citations obtenues sur le Régiment.

Nouveau venu dans l'armée, créé par et pour la guerre, le 9e Zouaves
sut vite se faire sa place, et quelle place glorieuse! Les jeunes zouaves se
montrèrent dignes des vieux chacals de Crimée, «les plus beaux soldats du
Monde ». La guerre terminée et la victoire gagnée, ils pouvaient contem-
pler les exploits de leurs aînés: ils les avaient égalés!



Formation dit Régiment.

A la mobilisation, le 9" Zouaves n'existait pas. Il fut constitué dans la
région de Bordeaux.

Successivement trois bataillons de Zouaves venant du Maroc, débar-
quent à Bordeaux: 1" bataillon du 4" Régiment de Zouaves, commandé par
le chef de bataillon Gazenove; 2e et 3' bataillons du 1"' .Zouaves, comman-
dés respectivement par les chefs de bataillon Mingasson et Bastien.

C'est à Caudéran que ces éléments furent organisés en régiment,
pendant la période du 4 au 12 septembre. La nouvelle unité, sous les.
ordres du lieutenant-colonel Niessel, prit le nom de « Régiment de
marche de Zouaves de la 3e brigade du Maroc ». Ils formaient, en effet,
avec le 1er mixte de Zouaves et Tirailleurs, la 3e brigade du Maroc, com-
mandée par le colonel Cherrier.

A l'effectif d'environ 60 officiers, 157 sous-ofliciers et 2,400 hommes,
le Régiment était prêt à entrer en campagne le 12 au soir. Le comman-
dant Cazenove en avait pris le commandement le 10, par suite de l'hos-
pitalisation du lieutenant-colonel Niessel, atteint de paludisme aigu.

Carlepollt.

Embarqué à Bordeaux le 13 septembre, le Régiment se trouvait ras-
semblé le 15 au matin à Clermont (Oise). Il recevait, à 10 heures, l'ordre
de se porter sur Estrée-Saint-Denis, où il cantonnait le soir.

Le lendemain, toute la 3e Brigade du Maroc marchait sur Carlepont
en réserve de la 6' Armée, l'avant-garde de la colonne sous le comman-
dement du commandant Cazenove était constituée par les deux batail-
lons du 1er Zouaves (Mingasson et Bastien).

Au carrefour des Blémards (forêt de Laigue), la Brigade reçoit l'or-
dre d'attaquer Carlepont pour dégager la 37e D. I. A 13 h. 30, au débouché
de Tracy-le-Val, le commandant Cazenove engage le bataillonMingas-
son à cheval sur la route de Carlepont, deux compagnies en première
rgne, deux en soutien.

L'ennemi est solidement installé dans ses tranchées. Très rapide-
ment épuisé par le feudes Allemands, le bataillonentier se déploie et
ne peut plus guère progresser. Il est soutenu par le bataillon Bastien, qui
se déploie à sa gauèhe, puis par deux compagnies du 1" bataillon du
4e Zouaves (capitaine Arnaud).

Mitrailleuses et canons ennemis couvrent le terrain de projectiles,
mais les pertes n'arrêtent pas les Zouaves. Vers 17 heures, un assaut
général enlève les premières tranchées ennemies, et à la suite des Alle-
mands qui se replient, le Régiment pénètre dans la partie Sud de Carle-



pont, et occupe les premières maisons. Malgré les efforts et le feu
ennemi, à la nuit, nous gardions toutes nos positions.

Le Régiment pouvait être fier de sa journée. Jetés sans aucune pré-
paration dans la bataille, débutant dans la guerre par un assaut sur des
positions redoutables, après une marche de 35 kilomètres, les Zouaves
s'étaient montrés les égaux de leurs glorieux ancêtres. Le Régiment avait
perdu 160 tués, dont 7 officiers, 360 blessés dont 12 officiers, baptême
glorieux.

Au cours de la nuit, des patrouilles ayant signalé l'évacuation de
Carlepont par l'ennemi, tout le village est occupé au petit jour. Puis le
Régiment reçoit l'ordre de continuer le mouvement et de s'emparer du
Grand Maupas, Laigue, Mesdin et de se relier à droite à la 37e Division.

Le combat dura toute la journée, avec des alternatives d'avance et
de recul: Finalement, à la nuit tombante, le Régiment était revenu à
la lisière Nord de Carlepont. Cette journée nous avait encore coûté
40 tués dont 3 officiers et 180 blessés dont 3 officiers. Le lendemain,
Carlepont était évacué.

Du 20 septembre au 17 avril 1915, le Régiment ne devait plus quitter
cette région avec la 3e Brigade du Maroc ; il prit part à toutes les opéra-
tions des 73e et 74e Brigades sur Tracy-le-Val, Bailly, Quennevière, le
bois Saint-Mard, le bois du Quesnoy.

Successivement sous les ordres du lieutenant-colonel Xiessel, puis
du lieutenant-colonel Mingasson, le 9e Zouaves de Marche (car il s'ap-
pelle ainsi depuis décembre 1914) faisait, comme toute l'Armée française
de l'époque, son apprentissage de la guerre de tranchées. Les Zouaves
connurent, sans l'apprécier beaucoup, la vie en secteur, dans les con-
ditions particulièrement défavorables de l'hiver 1914 : mauvaises tran-
chées sans abris, communications avec l'arrière très précaires. Mais ni
la pluie, ni la boue, ni le froid, ni les violents bombardements et les
attaques ennemies ne purent entamer le courage et l'ardeur de ceux qui
étaient déjà les Tigres du 9e et qui, tout en gardant jalousement leur front,
montraient les dents par de fréquentes et audacieuses patrouilles.



Dans un poste d'écoute à vingt mètres des boches
Bailly—Traey-le-Val—Avril1915.

La Belgique
-

Het-Sas

Le 17 avril 1915, la 3e Brigade du Maroc était relevée du secteur du
bois du Quesnoy. Elle allait cantonner dans la région de Saint-Pol, où
elle était incorporée à la 153" Division. Le 9e Zouaves ne devait plus quitter
cette formation jusqu'à la fin de la guerre.

Le 24, le Régiment s'embarquait à Saint-Pol « pour une destination
inconnue» ; il débarquait à Poperingue dans la nuit, et s'installait à
Westweteren. Les Boches venaient d'expérimenter les gaz asphyxiants;
profitant de la surprise et du manque de moyens de protection, ils



avaient enlevé nos premières lignes, franchi le canal de l'Yser à Stens-
traete et Het-Sas. Le « détachement d'armée de Belgique», dont faisait
partie le 9e, avait pour mission de contre-attaquer et de rejeter l'ennemi
à l'Est du canal.

Le 25 au soir, le Régiment reçoit l'ordre de chasser l'ennemi de la
tète de pont, au Sud de l'écluse de Het-Sas ; il devait consacrer la nuit
à occuper ses emplacements de départet faire les reconnaissances néces-
saires. A 2 h. 30, le Colonel est prévenu que l'attaque doit avoir lieu à
3 h. 30. Le bataillon Bastien, chargé de l'opération, n'est pas encore en
place et ne le sera qu'à 3 h. 40 ; à 3 h. 45 les compagnies reçoivent l'or-
dre d'attaquer immédiatement.

A 4 heures, les quatre compagnies, entraînées par le commandant
du bataillon et les capitaines, sortent avec un entrain admirable et se
précipitent sur les tranchées ennemies. Folie héroïque et inutile. En
quelques secondes le bataillon est fauché par les mitrailleuses. Les sur-
vivants arrivent quand même à cinquante mètres des Allemands, puis
tourbillonnent sous les balles et refluent en désordre vers leurs tran-
chées de départ, laissant le terrain jonché de morts et de blessés. Le com-
mandant Bastien, 3 capitaines, 1 lieutenant tués, 320 hommes hors de
combat attestaient l'ardeur avec laquelle cette malheureuse opération
avait été exécutée. Les attaques précipitées étaient la conséquence de
la traîtrise abominable des Boches employant les gaz asphyxiants pour
crever notre front et franchir le canal de l'Yser qui avait arrêté la ruée
d'octobre 1914.

Le 27 avril, à 15 heures, l'attaque était reprise. Préparée minutieu-
sement et admirablement conduite par le capitaine Sciard, comman-
dant le bataillon, elle réussit. En quelques minutes, les Zouaves, super-
bes d'entrain, après avoir traversé sous les balles l'Ypériée avec de
l'eau jusqu'à la ceinture, atteignent la tranchée ennemie creusée dans
les talus du canal. Un violent corps à corps s'engage, tout ce qui résiste
est tué à la baïonnette!

A 17 heures, la position était organisée: 120 prisonniers dont 3 of-
ficiers, 5 mitrailleuses, 1 lance-bombes, un important matériel restent
dans nos mains; 660 cadavres sont entassés dans les tranchées. L'ennemi
avait du reste opposé une résistance acharnée: 25 tués dont 3 officiers
(les capitaines Granelli et Levasseur), 216 blessés dont 3 officiers témoi-
gnaient de la difficulté de cette brillante attaque.

Le 30 avril, le bataillon Legou attaquait à son tour au Nord de l'Ecluse,
en liaison à gauche avec le 268'. Réussie à gauche, l'attaque échoua à
droite, où le commandant fut tué en entraînant la11e compagnie.

Les opérations continuèrent avec la même violence les jours sui-
vants, particulièrement le 16 mars (attaque du bataillon Petitot sur la
maison du collège) et les 30 et 31 mai (coopération à l'attaque de la
45e Division sur Boesinghe). Quand le 9e Zouaves fut relevé, le 1" juin,
sa mission était remplie: aucun Allemand vivant ne se trouvait plus sur
la rive Ouest du canal.

Le Régiment avait inscrit une belle page au Livre d'Or de l'Armée
française. Il y gagnait sa première citation à l'Armée.



« La 3e Brigade marocaine (9" Régiment de marche de Zouaves et
;

« 1er Régiment mixte de Zouaves et Tirailleurs) n'a cessé de se distinguer
« depuis le début de la campagne. Vient, sous les ordres du général Cher-
« rier et des lieutenants-colonels Mingasson et Cazenove, de faire preuve
« d'une persévérance et d'un entrain héroïques en enlevant à l'ennemi,
« par une lutte pied à pied qui a duré plus de seize jours, tous les points
« d'appui fortifiés qu'il tenait à l'Ouest du canal, le rejetant définitive-

, « ment sur la rive orientale, lui infligeant d'énormes pertes et lui faisant
« de nombreux prisonniers. »

Les Offensives de 1915.

Pendant que le 9e Zouaves se couvrait de gloire en Belgique, une
grande attaque avait été montée en Artois: cette attaque était basée sur
de nouvelles méthodes de combat. Le 9 mai 1915, l'Armée française crut
voir la victoire déployer ses ailes, mais l'ennemi se ressaisit rapidement
avec d'autant plus de facilité que le succès primitif ne fut pas pour-
suivi.

Les Zouaves du 9" n'y jouèrent qu'un rôle secondaire. Arrivés en
Artois pour la reprise de l'offensive le 16 juin, et placés en soutien, ils
subirent de fortes pertes par suite du bombardement, sans prendre part
à aucune action.

Après avoir tenu les tranchées devant Neuville-Saint-Wast jusqu'au
début de juillet, le Régiment était transporté en Lorraine. C'est là que le
24 août, près de Saint-Nicolas-du-Port, au cours d'une revue passée
par le Président de la République, accompagné du Roi des Belges, le
9e Zouaves et le lpr Mixte recevaient leurs drapeaux déjà décorés de la
Croix de guerre. Le Président de la République prononça l'allocution
suivante:

«Officièrs, Sous-Officiers et Soldats,

« Ce n'est pas sans une profonde émotion que je remets aujourd'hui
« à la 3e Brigade marocaine, en présence de S. M. le Roi des Belges, les
« drapeaux où votre bravoure a, dès maintenant, épinglé tant de glo-

« rieux souvenirs.
« Carlepont et Tracy-le-Val, Bailly et Quennevière, le bois Saint-

« Mard et la route de Nampcel, tous ces noms s'étaient déjà inscrits en
« traits de feu aux premières pages de vos annales, lorsque dans une lutte
« pied à pied, qui a duré plus de seize jours, vous avez rejeté l'ennemi
« sur la rive orientale de l'Yser.

« Vous avez ainsi victorieusement commencé, avant de revenir
« vous battre aux environs d'Arras, la libération de cette glorieuse Bel-
« gique dont l'auguste souverain a tenu à vous apporter lui-même au-
« jourd'hui ses remerciements et ses félicitations.

« Avec l'aide des héroïques troupes belges et de nos vaillants alliés,
« vous achèverez notre œuvre de délivrance et de salut. La France ne
« sépare pas sa cause de celle de ses alliés.



« Honneur et loyauté sont, comme le sol même de toutes nos pro-
« vinces, partie intégrante et inaliénable de notre patrimoine national.

« Recevez ces drapeaux, couvrez-les d'une gloire nouvelle, et faites-
« les flotter bientôt avec ceux de toutes les nations alliées sur l'Europe
« affranchie. »

Le Régiment au retour d'une prise d'armes
Blainville-sur-l'Eau—Lorraine1015.

Prise d'armes au cours de laquelle le 9" Régiment de Zouaves reçoit son Drapeau
des mains de Monsieur

Poincayfé,
Président de la République

Saint-Nicolas-dii-I'ort—21août1915.



Le 9' Zouaves allait, en effet, peu de temps après, « couvrir son
drapeau d'une gloire nouvelle».

Une deuxième grande offensive était en préparation, celle de Cham-
pagne, et le Régiment allait y jouer un rôle glorieux.

Le 14 septembre il est transporté dans la région Somme, Brionne,
Valmy. Le 25 au matin, il se trouvaiten réserve au ravin de Beauséjour
et le 20 il attaquait en direction générale de Maison-de-Champagne,
côte 185, avec pour objectif Ripont et la Dormoise. A 7 heures, tout le
Régiment se porte à l'assaut, mais devant la violence du feu ennemi,
l'attaque est complètement brisée. Malgré quelques tentatives de pro-
gression à la grenade et un deuxième assaut donné par le bataillon
Petitot, il faut se retrancher sur place après un pénible gain d'une cen-
taine de mètres.

Le lendemain l'attaque était reprise à 16 heures. Une contre-prépa-
ration des Allemands nous causait de grosses pertes: les chefs de batail-
lon Petitot et Prunis sont tués et de nombreux zouaves sont mis hors
de combat. Néanmoins, à « l'heure H », les vagues d'assaut se portent en
avant, au pas, avec un calme et un courage magnifiques. Un feu d'ar-
tillerie et de mitrailleuses les accueille aussitôt; elles atteignent pour-
tant les premières tranchées allemandes, mais là, elles se heurtent aux
réseaux presque intacts. Follement, les zouaves essaient de les franchir
et se font tuer sur place dans cette lutte inégale. Quelques éléments
parviennent à se faufiler par les brèches, dépassent la ligne allemande
et arrivent jusqu'aux premières batteries: coup d'audace qui coûte cher
à ses exécutants!

Finalement, les vagues d'assaut, disloquées, se replient et se regrou-
pent à environ 300 mètres de la tranchée de départ; lièvreusement, cha-
cun creuse, et, rapidement, une nouvelle position s'organise. A ce mo-
ment, circule une terrible nouvelle: le lieutenant-colonel Mingasson et son
oflicier adjoint viennent d'être tués par un obus. Premier colonel du
9" Zouaves tombé au Champ d'Honneur, il laissait dans le Régiment le sou-
venir impérissable « d'un chef de Corps de premier ordre».

Sans tarder, le Régiment se reconstitue, les unités se reforment.
Quoique bien éprouvé, le 9e était néanmoins prêt à résister aux contre-
attaques, quand le colonel Couranjou en prit le commandement vers
19 heures.- Après quelques journées passées en réserve et après avoir reçu des.
renforts, le 9e est chargé, le 6, d'une attaque sur l'ouvrage de la Défaite.
Deux bataillons en première ligne formant deux vagues, un bataillon
en deuxième ligne: telle est la formation adoptée. A 5 h. 20, les batail-
lons partent avec un entrain magnifique, malgré les mitrailleuses enne-
mies; en quelques minutes, le bataillon du capitaine Hoeffel atteint son
objectif; le bataillon Koch, dont le chef est blessé dès le début, après
avoir été obligé de se replier sur la tranchée de départ par suite de la
non réussite de l'attaque du Régiment voisin, repart à 6 h. 30 et se
porte sur l'alignement du bataillon Hoeffel. A 7 h. 20, tout l'objectif
était entre nos mains.



Mais l'ennemi réagit rapidement et commence, dès 8 heures, ses
-contre-attaques. Il réussit sur le régiment de gauche et bientôt toute
la ligne du 9e est prise d'enfilade par les mitraileuses boches. Les
Zouaves se défendent avec un acharnement inouï, personne ne veut aban-
donner des dispostions si brillamment enlevées. Le capitaine Hoeffel,
merveilleux de bravoure, qui organise la résistance, est tué! Peu à peu,
les Allemands, attaquant à la grenade, menacent d'encercler les unités
cramponnées au terrain. Il est impossible de leur porter secours; deux
bataillons du 153% qui doivent contre-attaquer, ne peuvent réunir que
750 hommes.

Peu à peu, faisant tête à la meute qui les environne, les « tigres»
se replient lentement sur la première ligne allemande, puis sur la tran-
chée de départ. La lutte se poursuit terrible et sans pitié; des groupes
complètement cernés ne reparaissent plus; d'autres, la rage au cœur,
parviennent à s'échapper: à 17 heures, il n'y a plus un seul zouave
4ans les tranchées allemandes, sauf les morts qui ont si bien tenu le
serment qu'ils s'étaient fait de ne pas abandonner leur conquête.

Le soir même, le Régiment était relevé et se rendait au Ravin de
Marson, puis à Valmy: 49 tués dont 5 officiers, 306 blessés dont 7 offi-
ciers et 349 disparus venaient s'ajouter aux pertes déjà si cruelles du
début de l'offensive.

Jusqu'au milieu de décembre, le 9° alterne avec le 1" Mixte dans le
.secteur Nord du Ravin des Pins et du Ravin de Marson. Le 15 novembre,
le lieutenant-colonel Joulia, ancien capitaine de la 7e en septembre 1914,
-en prend le commandement.

Relevé définitivement de Champagne, le Régiment put, pendant
deux mois, prendre un repos nécéssaire et bien gagné, pour amalgamer
les renforts et parfaire l'instruction.

Verdun.

Le 9e Zouaves devait à sa gloire toujours grandissante de la con-
sacrer définitivement en combattant à Verdun, «l'Enfer de Verdun »,
disait-on. C'était l'épreuve décisive qui trempait à tout jamais les cœurs
vaillants. Là encore, «les Tigres» furent dignes d'eux-mêmes etde
leur passé.

Il est bien difficile de raconter leur histoire dans la terrible mêlée.
Arrivés à Verdun le 24 février 1916, le Régiment vit ses bataillons dis-
persés et chacun pour son compte connut l'horrible cauchemar des
bombardements: Plus de tranchées, plus de boyaux; des trous d'obus
•épars qu'occupent des hommes à moitié enterrés, hagards sous le pilon-
nement méthodique des obus de tous calibres; chaque tirailleur attend
le projectile qui doit l'ensevelir, sans aucun espoir d'éviter un écra-
sement certain. Mais tous renaissent dès qu'il faut bondir sur les trous
d'en face ou recevoir le flot allemand et l'arrêter devant une barrière
infranchissable formée des poitrines françaises. Tous, à ce moment,



mitrailleurs, grenadiers, voltigeurs rivalisent d'audace et de mépris de
la mort.

Il faudrait suivre dans cet enfer chacun des bataillons, et même
parfois chaque compagnie. Le 1" et le 3" bataillon, à la Côte du Poivre,
au Bois de la Caillette, devant le Fort de Douaumont, combattent sans
relâche, résistant victorieusement aux contre-attaques, s'accrochant au
terrain et méritant du colonel De Valon, commandant la brigade, des
félicitations pour « leur conduite héroïquea.

Accompagnons le 2° bataillon, commandant Sciard, dans sa marche
vers la Côte 378 (Nord-Ouest du Fort de Douaumont). Avant d'atteindre
son objectif, ce bataillon rencontre l'ennemi à la Côte 259. Il y a un
vide entre le 146e H. I. et le 95e H. I. Rapidement, le bataillon se déploie,
s'accroche au terrain, résiste à toutes les attaques malgré le bombarde-
ment; le soir, la liaison était établie entre les deux régiments voisins,
l'attaque allemande enrayée.

Pendant les jours suivants, résistant pied à pied aux attaques alle-
mandes, contre-attaquant dès que l'ennemi a pris une avance, le 2" batail-
lon maintient sa position.

Du reste, quel historique vaudrait la simple lecture des magnifiques
citations obtenues par les diverses unités du Régiment:

CITATION A L'OIIDHE DU COUPS D'AHMÉE DU 2'1 BATAILLON

« Sous les ordres du commandant Sciard, pendant quatre jours
« consécutifs, grâce à de très heureuses dispositions tactiques, a servi
« de trait d'union entre deux régiments engagés que les circonstances de

« la bataille avaient largement espacés. A su judicieusement utiliser le
« terrain boisé où il se trouvait pour résister victorieusement aux vio-
« lentes poussées de l'ennemi qu'il a pu rejeter grâce à des contre-
« attaques habilement conduites.»

CITATION A L'OIUMŒ DU COUPS D'AHMÉE DE LA 3" C. M.

« Sous le commandement du lieutenant Bonnans, pendant quatre
« jours consécutifs, appuie très efficacement la résistance d'un bataillon
« en particulier. A saisi toutes les occasions de prendre sous son feu des
« troupes ennemies en marche et a réussi à leur infliger les pertes les
« plus lourdes. Enfin, a contribué avec beaucoup d'à-propos à briser
« une attaque contre un village en se portant sans hésiter en avant de

« nos lignes. »

CITATION A LA DIVISION DE LA 10' COMPAGNIE

«
Conduite héroïque. S'est portée à plusieurs reprises à l'avant mal-

« gré un violent bombardement. »

Enfin, tout le Régiment était compris dans la citation collective à
l'Armée de la 15$D. I., splendide citation qui valait au 9e Zouaves la
fourragère aux couleurs de la Croix de Guerre.



« La 153e D. I. (9é Zouaves, 418" R. I.,1er M,ixtede Zouaves et Ti-
« railleurs, 2" et 4e B. C. P.), après avoir montré, sous lesordres du général
« Deligny,un esprit d'offensive remarquable, 24, 25, 26 février -1916, a
« fait preuve, les jours suivants, d'une ténacité, d'une- endurance, d'un
« entrain, d'une volonté de ne rien céder à l'ennemi, au-dessus -de tout
«éloge. A tenupendant onze jours consécutifs, nuit et jour, en terrain
« découvert, sans relève possible, sous un effroyable bombardement de
« tout calibre, un secteur dont elle n'a pas perdu un pouce de terrain et
« dont elle ne sortait .que pour tenter des contre-attaques en vue d'ar-
ec rêter l'offensiveennemie.»

Le Régiment pleurait pour la seconde fois la mort de son chef, le
lieutenant-colonel:Joulia, qui avait conservé son commandement malgré
une premieréblessure le 26.Il avait été tué le 28 février.

«Aureposa
Noyelles-sur-Mer,1916.

LeLieutenant-ColonelFouchardharang.u&IçRégiment -avant de monter-en ligne
Bray-sur-Somme-Juillet1916.



Offensive de la Somme.

Le lieutenant-colonel Fouchard prend le commandement du Régi-
ment, le 6 mars, à Condé-en-Barrois.

Rapidement, le 9e Zouaves se reconstitue. Dès le début d'avril, il
participe à l'opiniâtre défense de la rive gauche de Verdun, dans le
secteur de la Côte 304. La pression de l'ennemi est plus violente que
jamais et cependant aucun pouce de terrain n'est cédé.

C'est vers le milieu d'avril que le G. Q. G. commence à préparer
l'offensive de la Somme. Riposte nécessaire contre la furieuse attaque
sur Verdun. Le 20" Corps tout entier est retiré peu à peu de la bataille
et transporté dans la région Amiens-Abbeville, afin de se préparer à
cette offensive, dans le secteur Nord de la Somme, en liaison avec
l'armée britannique.

Le ge Zouaves reçoit les renforts nécessaires et s'entraîne à la nou-
velle tactique. Il est inspecté en juin par le général Foch qui lui adresse
ses félicitations.

Le 10 juillet, la 153e Division relève la 38' D. I. qui a commencé
brillamment l'offensive, le 1" juillet 1916, à l'Est de Maricourt. Après
quelques opérations de détail, l'attaque générale se déclenche, à la
153e Division, le 20 juillet.

Le 9e Zouaves est chargé d'enlever le bois Sabot, la halte de Maurepas
et le terrain au Sud d'Hardecourt. Les 1er et 2e bataillons (commandants
Massat et Sciard) sont en première ligne.

Le 3e bataillon (commandant De Lerue) en deuxième ligne.
L'assaut est lancé àla-pointe-du-jour. Les zouaves ont un élan

superbe. Un batailon boche est culbuté dansle bois Sabot. La halte de
Maurepas est enlevée d'un bond, puis dépassée. Tous les objectifs sont
atteints. La position est organisée en quelques heures. Le soir même,
nos avions rapportaient au général Balfourier, commandant le 20e Corps,
la photographie des tranchées constituant notre nouveau front.

Le Régiment, malgré les violents bombardements des jours suivants,
continue ses travaux sur les pentes Sud-Ouest de Maurepas en vue des
offensives ultérieures.

Son tour d'attaquer revient le 12 août. L'objectif est toute la partie
Sud du gros village de Maurepas. L'assaut, lancé à 17 h. 45, se déroule
d'une façon admirable.

-1'
Les vagues partent comme à la parade. Peu de pertes. Dans le village,

on cueille de nombreux prisonniers et un matériel considérable. Comme
après le 20 juillet, le bombardement devient plus meurtrier les jours
suivants.

L'attaque est reprise le 18 août, afin d'enlever la partie Nord de
Maurepas. Même succès que le 12 août. Le lendemain, le Régiment est re-
levé par le 201e R. I. On l'euvoie se reconstituer dans la région de Berck.

Avant de quitter ce champ de bataille de la Somme où la victoire a
vraiment brillé pour la première fois sur son jeune drapeau, le 9e Zouaves



est félicité par le général de division et le général commandant le Corps
d'Armée et proposé pour une citation à l'Ordre de l'Armée.

Fin septembre, le lieutenant-colonel Fouchard, évacué des suites.
de blessures reçues devant Maurepas, est remplacé à la tête du Régiment
par le lieutenant-colonel Gross.

Le 12 novembre, complètement réorganisé, le Régiment est envoyé
dans le secteur de SailliseI-Raucourt, secteur de boue et de glaise, où les
zouaves débutent le 14 par une offensive locale qui réussit. Le 2" bataillon
forme alors dans notre ligne un saillant très accentué. Le 15 novembre
au matin, un bombardement de plus en plus pénible se déclanche sur le
Régiment. Vers 10 heures, il devient véritablement infernal. Les élé-
ments de tranchée sont nivelés, les communications deviennent impos-
sibles, les coureurs se font tuer sans pouvoir assurer la liaison, les
zouaves sont complètement isolés, et à 5 h. 30, le colonel ne dispose plus
que des pigeons pour prévenir le commandement de la situation critiqua
où il se trouve.

A lH heures, l'attaque ennemie débouche. D'abord repoussés, les
Allemands attaquent à la fin par le Nord et par l'Est et progressent
rapidement. Les armes ne fonctionnent plus, les munitions manquent,
les zouaves sont enlisés et complètement encerclés.

Quelques éléments du 2" bataillon, sous le commandement du capi-
taine Imbault, parviennent péniblement à se replier sur les tranchées de
Berlun. A son tour, le 1er bataillon doit abandonner la tranchée de Reuss.

Dure journée pour le 9' Zouaves qui perdait 23 officiers tués, blessés
ou disparus, 110 zouaves tués, 287 blessés et 676 disparus. Pour la pre-
mière fois, l'ennemi avait violé le front des zouaves, échec que le régiment
ne devait pas oublier, et qu'il sut venger.

Le Régiment monte à l'attaque du Chemin des Dames
17avril1917.



Les premiers prisonniers boches transportent nos blessés vers l'arrière
Offensive de l'Aisne. — Ui alTil 1017. — Secteur de Yendresse.

Offensive de1Aisne 1917.

Nous retrouvons le g"plein d'ardeur en avril 1917, pourparticiper
aux attaques sur le Chemin des Dames, dans le secteur de Vendresse,
ravin du Paradis.Le16 avril, le Régiment est en réserve de Division et
marche derrière les tirailleurs marocains. Le 17, il relevait en ligne les
T. M. et se trouvait en contact avec l'ennemi. Le 18, les 1"" et 3" hatail-
Ions attaquent; la progression est lente; les jours suivants sont occupés
à la réfection des boyaux et la consolidation des premières lignes.

Le 23, le Régiment est envoyé à l'arrière, repos de courte durée, car
le 7 mai, de nouveau, les zouaves étaient dans le secteur Chemin des
Dames, ravin de Chily.

Le 14 mai, une attaque allemande, préparée par un très violent
bombardement d'artillerie lourde et de torpilles, sedéclanche vers
17 heures sur les tranchées du 2" bataillon, mais les zouaves guettent.
Les vagues sortant des tranchées allemandes doivent se terrer ou se
replier sous le feu des mitrailleuses et les barrages d'artillerie française.

Le"Régiment reste ensecteur jusqu'au 6 juin; il a subi encore une
fois de nombreuses pertes: 5 ofïiciers tués, 8 blessés, 164 zouaves tués
et 544 blessés.



Les prisonniers boches accompagnent nos blessés vers l'arrière
Ofïensivedel'Aisne—10aviil11117.

Il Après l'attaque.» Cadavres boches restés sur le terrain
Offensive de l'Aisne — liavin du Paradis — 17 avril 1017.



Canal de l'Aisne à proximité de Soupir
Mai 1917.

Verdun
- Février, Mars 1918.

Changé de région, le 9e Zouaves, après un long séjour au Bois Le
Prêtre, se retrouve, au début de 1918, à Verdun, dont le souvenir glorieux
était encore présent dans toutes les mémoires. Cette fois, il ne s'agissait
plus d'attaquer, mais de « tenir» dans un secteur épouvantable encore
tout bouleversé par des dernières attaques.

Le Régiment est à Bois Le Chaume et aux Chambrettes, secteur des
plus délicats à tenir, car il faut lutter contre le mauvais temps et faire
bonne garde autour de la Côte 53, tant recherchée par les Allemands.

Pendant la période du 5 février au 25 mars, les zouaves s'emploient
sans relâche à creuser chaque nuit les tranchées et boyaux comblés par
le bombardement ou la pluie. Le jour, ils repoussent les coups de main
qui se succèdent sans interruption.

La vie dans ce secteur fut des plus dures; les communications avec
l'arrière étaient très difficiles, le ravitaillement des lignes se faisait par
des pistes jalonnées au moyen de piquets; ces pistes suivaient les
contours des trous d'obus dont le terrain était criblé.

Beaucoup de zouaves, revenant de corvée, égarés au milieu de cette
mer de boue, durent attendre jusqu'à la pointe du jour, dans la vase
jusqu'à la ceinture, pour retrouver leur chemin. Les obus à gaz et à



l'hypérite rendaient encore plus péniblela tâche du Régiment. Mais àla
pelève; le 25 mars, les zouaves avaient la satisfaction delaisser un
secteur dont tous les éléments avaient été construits par eux, et dont
pas un poûce de terrain n'avait été cédé à l'ennemi. <.'

Colonel Auroux, commandant la 3' Brigade 3*1 Maroc •
Lieutenant-Colonel Gros, commandantle 9' Régiment

de Zouaves en Lorraine
Année 1917. 1 -

Offensive Jelibérationde-igi8-- Çqeuvres.4
Le Régiment fait, à cette époque, partie de la 10e Armée et opère

au pied de Soissons. Le 14 juin, il est alertéet relève des éléments des
398 D. I. et du 8e Zouaves. Le lendemain, sans aucune reconnaissance
préalable, le 28 bataillon, sous le commandement du chef de bataillon



Imbault, est désigné pour participer à une action offensive avec un
bataillon du 418e H. I. Il s'agit de prendre le village de Cœuvres, de le
dépasser et de s'installer sur les contre-pentes à l'Est.

A 3 h. 15, l'attaque se déclenche après une courte préparation d'ar-
tillerie et avec l'appui des chars d'assaut. Malgré les difficultés du ter-
rain très boisé ou couvert de hautes cultures, le 2e bataillon s'élance et
se rabat face à son objectif. D'un bond, il traverse le village sous une-
fusillade intense et s'installe sur les pentes qui dominent Cœuvres à
l'Est. Pendant ce temps, les nids de résistance du village sont réduits
par les équipes,de nettoyeurs et, vers 10 heures, il ne reste plus un seul
Allemand dans Cœuvres.

Le 2" bataillon obtenait pour ce brillant fait d'armes une deuxième
citation à l'Ordre du Corps d'Armée.

« Brusquement désigné pour une opération de nuit, le 2" bataillon
« du g" Zouaves, sous l'impulsion du chef de bataillon Imbault, officier
« de bravoure connue, s'est élancé le 15 juin avant le jour à l'attaque
« d'un village, brisant toute résistance, capturant 33 prisonniers et
« 7 mitrailleuses, laissant à d'autres fractions le soin de réduire des
« maisons organisées dans lesquelles furent pris encore 2 officiers et
« 67 hommes. Malgré les pertes et les difficultés provenant d'un terrain
« boisé et abrupt, a atteint, en moins de deux heures, ses objectifs sur
« lesquels des unités s'organisent malgré une violente réaction d'ar-
« tillerie et quelques tentatives d'infiltration.»

Le 28 juin, la 153e Division toute entière attaque le plateau à l'Est
de Cœuvres. Les zouaves sont au centre, les 1er et 3e bataillons (De Mar-
say et De Savy) en tête.

A5 h. 7, deux minutes après le déclenchement du tir d'artillerie,
les deux bataillons collant au barrage roulant, enlevaient leurs objectifs
à travers un terrain difficile parsemé de défenses accessoires et malgré
les feux de nombreux nids de mitrailleuses, faisant preuve d'un entrain
superbe et d'une vigueur qui déconcertent l'ennemi. En moins de deux
heures, ils gagnent deux kilomètres de terrain, font 203 prisonniers
dont 7 officiers et 32 sous-officiers, capturent 31 mitrailleuses tant lourdes
que légères, 5 minerwefer et 1 canon.

Le Régiment obtenait sa troisième citation à l'Ordre de l'Armée:
« Après avoir, le 15 juin, rétabli une situation précaire en s'empa-

« rant d'un très gros village, a mené, le 28 du même mois, sous les ordres
« du lieutenant-colonel Gross, et avec une joyeuse ardeur, une attaque
« pleine de fougue et entièrement réussie, réalisant deux kilomètres de
« gain en profondeur, s'emparant des meilleurs observatoires ennemis,
« capturant plus de 200 prisonniers, de nombreuses mitrailleuses et un
« matériel considérable. »



L'état-major du Régiment en position d'attente
Offensive Mangin sur Soissons- 16 juillet 1918.

Sacollill -
Breuil.

A la suite de l'offensive allemande sur Château-Thierry, le 9" Zouaves,
sous les ordres du chef de bataillon De Marsay (le lieutenant-colonel
Gross, malade et épuisé par la fatigue, ayant dû être évacué), prit part
à la contre-offensive du 18 juillet, début de la grande bataille de libéra-
tion, suite ininterrompue de victoires qui devait forcer les Allemands
à demander un armistice.

Le 18, le Régiment se trouve à l'Est de Courtanson et doit attaquer
en direction Saconin, Breuil, Soissons et s'emparer des tranchées du
G. M. P.

II a un front d'attaque de 250 mètres. Le bataillon Imbault est en
première ligne, le bataillon De Savy en soutien et le 1er bataillon de
réserve de D. I.

L'attaque doit commencer à 4 h. 35; mais, dès 4 h. 25, l'ennemi
commence à s'agiter, il lance des fusées, puis déclenche un barrage sur
notre première ligne.

Le 2e bataillon part aussitôt pour échapper au barrage ennemi et

pour coller à notre barrage roulant. Avec leur coutumière ardeur, les
zouaves s'élancent sans hésiter. Malgré les conditions peu favorables,
terrain très difficile à parcourir, moissons cachant les mitrailleuses, défen-

ses accessoires entravant la marche, les nids de résistance tombent les uns
après les autres. Les prisonniers affluent vers l'arrière.

Le 2e bataillon, qui a légèrement appuyé au Nord, atteint la tète du
ravin de Pernant, s'empare des deux batteries de 77 et de nombreuses
mitrailleuses. Il aborde ensuite la pente Ouest du ravin de Saconin,.

s'empare de huit nouvelles pièces et capture dans les crêtes 300 pri-



sonniers et une batterie d'une vingtaine de mitrailleuses dont les ser-
vants n'ont pas eu le temps de sortir des abris.

Continuant sa progression, il descend sur Saconin, nettoie le village,
remonte les pentes du ravin et, débouchant sur le plateau, s'empare des
carrières au Nord de Breuil. Mais là sa progression est arrêtée à la
même hauteur par les Allemands qui font un effort désespéré pour
interdire ce plateau commandant Soissons et la vallée de l'Aisne.

Après cette avance de plus de six kilomètres, le 2e bataillon n'avait
plus que 220 hommes en ligne; le 3" bataillon, bien qu'en soutien, avait
aussi souffert des barrages ennemis.

Pourtant, le 19, l'attaque reprend à 4 heures avec le même entrain
que la veille. Le 2" bataillon réussit à atteindre la route de Paris, qu'il
dépasse même avec ses éléments de droite. Mais le bataillon formait
saillant dans notre ligne générale et, à la suite d'une contre-attaque
allemande sur le régiment de droite, il dut rétrograder jusqu'à la
Chaussée Bun Chatt.

Le 2e bataillon est à bout de souffle, son commandant est blessé,
trois officiers seulement sont indemnes; dans l'impossibilité de garder
le terrain qu'ils viennent de conquérir, les éléments se resserrent en
formant un centre de résistance en liaison avec les unités voisines.

Le commandant De Savy forme un groupement de trois compagnies,,
deux avec les éléments du 3" bataillon, une compagnie avec le reste du
2e bataillon; c'est ce groupement qui reprend l'offensive avec quatre
chars d'assaut soutenus par deux compagnies de 1er bataillon.

Le commandant du Régiment n'a plus à sa disposition que la
2e compagnie, très réduite elle-même.

Malgré leur épuisement, les zouaves s'élancent courageusement à
nouveau sur les tranchées du G. M. P. d'où les mitrailleuses les déciment.
Les compagnies de gauche sont arrêtées des le début, tandis qu'à droite,
grâce à l'aide des tanks, l'ouvrage 6330 est occupé; mais les conduc-
teurs des tanks sont mis hors de combat et les tanks deviennent inutili-
sables. Finalement, la route de Paris fut atteinte. A ce moment, tous les
liens tactiques sont rompus, la liaison est perdue à droite.

Dans la soirée, le commandant De Savy parvient à reconstituer
trois compagnies (A. B. C.) et la liaison est rétablie avec les T. M. par
un groupe de chasseurs à pied.

Dans la nuit, une nouvelle attaque est préparée pour le 21 juillet-
Des renforts sont en arrière; aussi tous les éléments restants du 9" Zouaves
peuvent prendre part à l'opération. Deux compagnies d'assaut sont
formées, aucune réserve n'est gardée. Les Stokes commencent à H-2 la
préparation sur l'ouvrage 7024 qui constitue l'objectif.

A 8 heures,admirables d'héroïsme, les zouaves sortent des tranchées,
mais sont accueillis- par le feu venant des tranchées du G. M. P. Ils ne
peuvent dépasser la route de Paris, balayée par les balles. Le Régiment
doit stopper et se cramponner au terrain.

Enfin, le 22 juillet, après cinq jours d'attaques ininterrompues, le-
Régiment est relevé.



7 officiers tués, 26 blessés, 180 zouaves tués et 606 blessés témoi-
gnent de la fougue et de l'ardeur infatigables dont le Régiment avait
fait preuve. Il obtenait du reste sa quatrième citation à l'Ordre de l'Armée:

DÉCISION DU G. Q. G. DU 23 SEPTEMBRE 1918

« Régiment d'élite. A, sous les ordres du chef de bataillon De Mar-
« say, pris, à la bataille du 18 au 21 juillet, la part la plus glorieuse,
« réalisant une progression de huit kilomètres, capturant plusieurs bat-
« teries, de nombreuses mitrailleuses, plusieurs centaines de prison-
« niers et infligeant à l'ennemi de fortes pertes. »

Cette citation donnait au 9" Zouaves le droit au port de la fourragère
aux couleurs du ruban de la Médaille Militaire.

Hangest-en-Santerre.

Après un court repos employé à la réorganisation des unités, le 9'
est transporté dans la région de Guyencourt (Somme) où il doit participer
à l'offensive de la lre Armée.

Le 8 août au matin, le Régiment suivait l'attaque des 37e et 49e D. I.
qui devaient s'emparer de la route de Demuin à Moreuil. Mais, dès
9 heures du matin, toute la 153e D. I., s'intercalant entre les deux divi-
sions de première ligne, attaquait elle-même; le 9e Zouaves au centre,
en direction d'Hangest-en-Santerre.

Successivement, le 1" et le 2e bataillons attaquent; le 1er bataillon
atteint le front cimetière du Plessies, Fresnay-en-Chausses où il est
arrêté par le tir des mitrailleuses et une batterie de 77 tirant à vue sur
tous les éléments qui cherchaient à avancer.

Le lendemain 9, à 8 heures, sans aucune préparation, le 1" et le 2'
bataillons accolés s'élancent à l'assaut. La ligne ennemie est enlevée d'un
seul bond, en collant au barrage roulant, les zouaves atteignent les lisières
d'Hangest. A ce moment, les Allemands, voyant que le village est perdu,
le soumettent à un tir d'artillerie qui le rend intenable. Les deux batail-
lons, évitant la traversée d'Hangest, le contournent, le 1er par le Nord, le
2e par le Sud, et viennent s'établir sur une ligne allant du cimetière à
la route d'Hangest-le-Hamel.

Le 10 août, à 4 h. 30, l'attaque est reprise. Le premier objectif:
route du Bouchoir à Solchory est atteint rapidement, puis les deux
bataillons se portent sur Erches, solidement occupé par les mitrailleurs
ennemis.

Grâce à une habile manœuvre enveloppante exécutée par les 1er et
2e bataillons, Erches, complètement débordé, tombe entre nos mains à
10 heures. En fin de combat, notre ligne passe à cinq cents mètres du
village; mais malgré ses efforts, le ge ne put progresser davantage dans
la soirée.



Par suite de mouvements exécutés pendant la nuit, lé 11 au matin,
le Régiment est disposé en profondeur, 3e bataillon en tête, face à l'ob-
jectif qu'il doit atteindre dans la journée: Villers, Les Roye et Royes.
L'attaque, déclenchée après cinq minutes de préparation, menée avec
beaucoup d'entrain, réussit admirablement. Aprèsavoir franchi un
quadruple réseau de défenses accessoires, enlevé deux lignes detran-
chées, le bataillon De Savy atteignit les points 9,557, au Sud du bois de
Grôloy.

Mais l'attaque du 9e était partie trop tôt. L'ennemi, se rendant compte
de la situation aventurée des Zouaves, contre-attaque violemment par
l'Est, le Nord et le Sud. Menacés d'être encerclés, les zouaves résistèrent
énergiquement; mais les munitions et surtout les grenades venant à
manquer, le repli doit commencer. La retraite fut des plus délicates;il
fallut franchir une deuxième-fois les réseaux sous le feu des mitrail-
leuses. Le mouvement s'effectua très méthodiquement néanmoins.

Le2e bataillon releva alors le 3e bataillon et renouvela l'attaque. La
6e compagnie parvint même jusqu'aux organisations allemandes.

Dans la nuit, le Régiment était relevé ; s'il avait perdu 8 officiers,
400 hommes blessés ou tués, ses prises étaient importantes. Il suffit de
lire, pour s'en rendre compte, la 5e citation à l'Armée qui venait récom-
penser l'admirable opiniâtreté des Zouaves dans cette lutte de quatre
jours r

« Encore tout frémissant de ses récents succès, oublieux de ses
'«pertes et ne gardant, de la bataille dont il sortait, qu'un souvenir de
: « gloire, le 9e Régiment de marche de Zouaves, sous le commandement du
« chef de bataillon De Marsay, se jette dans la mêlée avec sa coutumière

: «ardeur. En trois jours, il'repousse l'ennemi sur vingt kilomètres de
« profondeur, brisant les résistances, s'emparant de deux villages, cap-
«turant 300 prisonniers, prenantla part la plus glorieuse à une grande
«Victoire-.,» - - *

Berry-au-Bac.

Le commandant De Marsay, qui depuis le milieu de juilletcondui-
sait le Régiment de succès en succès, est remplacé, le 26 septembre, par
le colonel Rozet.

Le 9e est dans la région de Verneuil, au Nord de la Marne. Le 29, les
éléments de tête sont à Uchair.Le 30 septembre, à 5 h. 30, le Régiment,
disposé en profondeur, 1er bataillon, De Beliegarie, en tête ;3e, De Savy,
en soutien, et 2e, De Montsabert, en réserve, doit'attaquer la forte position
de Éornu:béoemis-sion délicate, car il s'agit de s'emparer d'un plateau
tenu"solidément par unennemi nombreux, disposant d'un matériel de
tranchées très important, abrité-derrière des crêtes et dansdes fortins
entourés d'épais réseaux.La pente très abrupte rend l'avance encore



pluspénible. D'autre part, la préparation de l'artillerie est insuffisante,
un seul groupe y coopère, le reste de l'artillerie agissant sur le montFerré.

A5 h. 15, le 1er bataillon recule de deux centcinquante mètres pour
permettre au barrage de se fixer au bas de la pente;à-5 h. 30, avec leur
entrain habituel, les zouaves s'élancent. Le ciel est couvert,-il faitencore
nuit, les défenses accessoires ne, sont pas détruites, et pourtant les pre-
mières lignes sont atteintes. Mais, il faut s'arrêter et subir un feu des
plus. violents qui cause de lourdes pertes.

Dans "J'impossibilité de mener un assaut régulier, l'avance se pour-
suit par infiltration; audacieusement des groupes de zouaves se. faufi-
lent entre les îlots de résistance qui tombent successivement.Renfor-
cés par des éléments du 3e bataillon, ceux qui ont ainsi gagné du terrain
forment un groupement sous les ordres du commandant De Savy et tous
ces braves continuent leurtravail de nettoyage des crêtes et des fortins.

A 10 h. 30, nous sommes devant Romains, qu'il ne faut pas songer à
attaquer de front. Le village est manœuvréparles deux ailes en même
temps que l'infiltration continuait de front. Les zouaves rivalisent d'ar-
deur et d'entrain, et à 11h. 30, le village est entre nos mains ainsi que
.la crête du Crocheton.

,Toute la position de Romains nous appartient.
Rapidement organisé en profondeur, leRégiment, 3e bataillon en

tête, reprend le mouvement à 16 heures. L'artillerie suit pas à pas l'in-
fanterie (durant toutes les attaques elle sera d'ailleurs toujours prête à
appuyer directement toute avance). L'attaque, progressant régulièrement,
atteint les lisières Est du ravin-de Grand-Marais. Acemoment l'ennemi,
qui avait faiblement réagi et seulement par son- artillerie, lance de
violentes contre-attaques sur le flanc droit du 3e bataillon. Toutes sont
repoussés et à la nuit, le "Régiment avait conservé tous ses gains. Il pré-
parait, pendant la nuit, la reprise de l'offensive pour le lendemain.

A 6 heures, sans préparation d'artillerie, suivant pas à pas le bar-
rage roulant, le 3e bataillon marchait sur Ventelay. Les derniers groupes
ennemis étaient vite enlevés et à 8 heures le village était à nous ;l'ennemi

y abandonnait un important matériel. La progression continuait sans
grande résistance, mais devant le bois et à laferme de Loge-Fontaine,
un rideau assez dense de mitrailleuses interdisait toute avance.

Rapidement une attaque est montée, l'artillerie fait une première
préparationsuivie d'un premier assaut gui échoue. Ce n'est qu'assez
tard dans la soirée que le 3e bataillonparvint à s'emparer des bois et de
la ferme, où il passa lanuit.

Le 2 octobre, à la pointe du jour, sans arrêt, les zouaves continuent
leur poursuite; l'ennemi, talonné de près, résiste, seulementpar quel-
ques mitrailleuses quisontrapidementmanœuvréeset.enlevées;le vil,
lage deGuyencourtestpris.

Avecbeaucoup d'audace, les groupes de combat nettoient lemassif
duGrand-Berriaux et de la petite montagne, région tourmentéeet propice
à l'installation des mitrailleuses ennemies et aux combats pn retraite.



Les avant-gardes dévalent jusqu'au pied de la petite montagne et doi-
vent traverser laplaine qui va jusqu'à l'Aisne. Sousla protection de
l'artillerie, dont une batterie est à hauteur même des compagnies du
3e bataillon, la plaine est franchie en profitant des couverts du terrain
et d'anciens boyaux. En fin de- journée,les élémentsde tête atteignent la
ferme Moscou et la chapelle de Saint-Rigobery fortement, tenues.

Le Régiment va se heurtér à un obstacle difficilement franchissable,
le canal latéral à l'Aisne doublant la rivière. Les, passages sont défendus
par les arrière-gardes laissés à la Côte 108; Berry-au-Bac, sur la
rive Nord, paraît fortement occupé. Méthodiquement, les zouaves vont
faire tomber toutes les résistances et franchir l'Aisne et le canal sous le
feu même de l'ennemi.

Le 3, le 1er bataillon vient se mettre à gauche du 2e, jusque vers
Germicourt, Le 3e passe en réserve, le nettoyage de la rive Sud se fait
pendant les journées du 3 et du 4. Le 5 octobre, le Régiment doitenlever
la Côte 108, franchir le canal en ce point et au Nord du bois desPies
(Est de Germicourt). Le 5 au soir, le 3ebataillon franchit le canal au pied
même de la Côte 108 quin'a pu être enlevée.

,.Le 6, la 7e compagnie s'empare de la côte 108 et cherche à franchir
le canal en direction de Berry-au-Bac; les passerelles ennemies sont
détruites. Le Régiment, malgré l'appoint d'une section du génie, ne dis-
pose que de très faibles moyens de franchissement. Le 1er bataillon, à
gauche, réussit pourtant à faire passer une petite avant-garde sur des
sàès Habert, et avec l'aide du génie, une première passerelle de fortune
est établie. Ce bel exploit ne suffit pas à la 3fecompagnie; un groupe ardent
s'élancejusqu'àl'Aisne, utilise les restesd'iinepasserelïè allemande, et
franchit la rivière sous le feu des grenadiers et des mitrailleurs alle-
mands qui sont rapidement mis en fuite.

L'ennemi cherche en vain à rejeter dans l'Aisne la poignée d'auda-
cieux qui, se cramponnantà la rive Nord, permettent le passage succes-
sif de deux compagnies du 1er bataillon qui forment aussitôt une solide
tête de pont; le soir, une courte mais violente contre-attaque ennemie
fut complètement brisée après un rude combat à la grenade.

Le lendemain, le 2ebataillon venait franchir l'Aisne sur les passe-
relles établies par les pionniers du régiment, derrièrelé1er bataillon.
Pendant que celui-ci progresse à la grenade, au Nord de la rivière, la
7e compagnie, capitaine Guillemet, se rabattant vers l'Est, marche auda-
cieusement sur Berry-au-Bac. Malgré la résistance acharnée de l'ennemi,
cettecompagnie progresse à travers le village jusqu'à l'église, faisant un

- nombre de prisonniers supérieur à son effectif. Au soir, la5e venait pro-
longer la gauche de la 7e.

Le
-

9" au petit jour, l'attaque reprend. Le 2e bataillon achève la con-
quête et le nettoyage de Berry-au-Bac, le 3e bataillon, qui arelevé le 1er,

combattant à lagrenade dans les boyaux et les tranchées quidominent la
rivière.,atteint le chemin creux.

Vers 17 heures, l'ennemi tente un dernier effort pour rejeter le Régi-
ment sur la riveSud de l'Aisne. Sur toutle front, s'abat un violent bom-



bardément; les observateurs signalent des mouvements de troupe en
face de Berry-au-Bac et sur notre droite. Vers 18 heures, l'infanterie
-allemande attaque vigoureusement; malgré nos tirs de barrage, d'artil-
lerie et de mitrailleuses; elle réussit néanmoins, en quelques points, à
atteindre les lisières Nord de Berry-au-Bac. Elle ne peut d'ailleurs s'y
maintenir, car, contre-attaqués à leur tour, les Allemands abandonnaient
définitivement le terrain, nouslaissant maîtres des passages.

Le lendemain, le 9" Zouaves était relevé après qu'il eut établi de
solides passerelles.

Pendant dix jours de rudes combats, le Régiment s'était vraiment
surpassé. Il avait, en effèt,brillamment enlevé la position principale de

l'ennemi. P̂uis, poursuivant son attaque, serrant de près l'ennemi et ne
lui laissant aucun répit, il affirmait ses belles qualités d'entrain et d'en-
durance. Enfin, pour couronner cet effort, il réussissait une opération
militaire des plus difficiles:traverser sous le feu de l'ennemi une large
rivière et son canal latéral. Ce dernier résultat était obtenu grâce à la
bravoure et à l'énergie d'une avant-garde comprenant merveilleusement
son rôle.

Une suprême citation à l'Ordre de l'Arméedevait consacrer cette
glorieuse avance: —

« Régiment d'élite, sous le commandement du lieutenant-colonel
« Rozet. A, du 30 septembre au 9 octobre 1918, montré d'exceptionnelles
«qualités de bravoure, d'endurance,d'audace, s'emparant, dans les deux
« premières journées, d'un village et des positions âprement défendues;
« poursuivant ensuite l'ennemi sur plus de douze kilomètres, lui enlevant,
« de vive force, le passage d'une double ligne d'eau (large riyière et
« canal latéral) et d'un village dont il a tué ou pris les défenseurs, pour
«

assurer à l'Armée la possession d'une tête de pont dont il a maintenu
«

l'occupation malgré deux contre-attaques. A capturé pendant ces opé-
« rations plusieurs centaines de prisonniers et un important màtériel.»

-
Cette citationlui donnait droit au port de la fourragère rouge, ax^nt

même que son Drapeau n'ait. reçu la fourragère aux couleurs de la
Médaille militaire.

Parpeville -
LâuJjfay.fi

Les arfnées allemandes reculent sur le front entier ducharnel de
bataille, il ne faut pas leur laisser le temps de reprendre haleine: Le
Régiment, transporté aussitôt en autos dans la région de Coucy-le-Châ-
teau, était, le 20 au soir, vers Renausart,prêt à reprendre la poursuite.• Le 21 au matin, les zouaves se portant avec ardeur à l'attaque des
tranchées deFay-le-Noyer et de la Côte 129. Le 2" bataillon (De Montsa-



bert) enlève le hameau, mais est obligé de s'arrêter sur les pentes S de
la Côte 129, où les Allemands ont organisé une forte position avec double
réseau de fil de fer. De nombreuses mitrailleuses balayent le terrain
dénudé et l'artillerie ennemie réagit violemment.

Le 22 et le 23, notre artillerie prépare les brèches dans les réseaux;
mais ce tir de destruction exécuté seulement par le 75 est insuffisant,
et quand, le 24, le 2' bataillon cherche à enlever la Côte 129, la progression
est arrêtée sur les lils de fer non détruits. Les mitrailleuses ennemies
font un barrage extrêmement violent. A la nuit, le 2° bataillon était
relevé par le 3" bataillon (De Savy).

Le 25, le 3" bataillon donne l'assaut; accueilli par le feu des mitrail-
leuses, la 11e compagnie progresse cependant jusqu'aux réseaux. Quel-
ques éléments parviennent à franchir et sautent dans la tranchée où un
violent combat à la grenade s'engage. Les zouaves ripostent avec énergie,
utilisant même les grenades allemandes qu'ils trouvent dans leurs abris.

Une compagnie du 2" bataillon parvient à s'infiltrer et à renforcer la
11" compagnie. Pendant ce temps, la 9" compagnie, à gauche, par un feu
violent de V. B., obtient la reddition des mitrailleurs ennemis. Elle fran-
chit les réseaux, prenant à revers tous les groupes qui continuaient à
lutter dans la tranchée allemande et les deux compagnies se rendent
maîtresses de tout le mouvement de terrain.

La nuit est consacrée à la réorganisation des unités; le 24, à 5 h. 45,
le 3e bataillon s'empare successivement de la Côte 122 et des lisières Sud
de Parpeville.

Dès 6 heures, le bataillon reprend sa poursuite, enlève la ferme
Torcy, le bois de la Panthère. Les zouaves sont admirables, tous les
éléments ennemis sont bousculés, les lisières Sud de Landifay sont attein-
tes. Le village est enlevé, les groupes enemis s'enfuient et les compagnies
atteignent la croupe Nord-Est du village, mais là elles se heurtent à une
nouvelle position organisée sur les croupes, à l'Ouest de la route de Guise.

Cette dernière série d'attaque était encore un beau succès. Le Régi-
ment réalisait une avance de quinze kilomètres, s'emparant de plus de
200 prisonniers, de nombreuses mitrailleuses et d'un matériel impor-
tant. Jamais les zouaves n'avaient montré autant d'audace, d'entrain et
de bravoure. Le Régiment fut relevé dans la nuit du 30 au 31 octobre.
L'effectif de la plupart des compagnies n'atteignait pas 30 hommes (la
11e, 1 sous-lieutenant, 1 sergent et 22 hommes).

Ici s'arrête l'historique du 9" Zouaves, pendant la grande guerre
1914-1918. Avant de terminer ce glorieux récit, adressons un souvenir
ému à tous ceux dont les tombes éparses, sur tous les fronts, marquent
les traces glorieuses du passage du régiment. Ils n'auront pas vu le
Triomphe final, mais la Patrie gardera une reconnaissance éternelle à
tous ceux dont le sacrifice héroïque a contribué à la Victoire.



Le 9' Zouaves après 1Armistice.

Inexistant avant la guerre, le 9e Zouaves terminait la campagne au
premier rang, parmi les plus célèbres régiments de France. Aussi, tous
les zouaves furent-ils douloureusement surpris quand, en février 1919.
le Régiment fut dispersé. Le 1er et le 2e bataillon à Alger, le 3e à Tunis,
séparation qui devait être le prélude de la dissolution du Régiment.

Mais si le 9e Zouaves avait disparu, son âme vivait dans le Drapeau.
Et tous les anciens démobilisés ou encore sous les armes frémirent de
joie quand, le 13 juillet 1919, ils apprirent que le Président de la Répu-
blique venait d'accrocher, à la hampe de leur Drapeau dont ils étaient
fiers, la « Croix de la Légion d'honneur».

Une magnifique citation accompagnait cette suprême récompense.

« Régiment d'élite. Engagé dans les plus durs combats. A chaque
« fois fait preuve de magnifiques vertus guerrières. S'affirme dès le début
« troupe de premier ordre à Carlepont, dans la région de Compiègne; se
« distingue de nouveau sur l'Yser, en Artois et à Maisons-de-Champagne.

« Montre, à Verdun, dans une défense opiniâtre, de superbes qualités
« de dévouement, de ténacité et d'abnégation. Va chercher de nouveaux
« lauriers sur les lignes d'Hardecourt et de Maurepas, prend une part
« glorieuse à l'attaque du Chemin des Dames et aux opérations du prin-
« temps 1918.

« Dans l'offensive finale, provoque l'admiration de tous par sa fou-
« gue indomptable, bousculant l'ennemi partout où il le rencontre.

« Insoucieux de ses pertes, puise dans chaque combat une ardeur
« nouvelle, se couvrant d'une gloire immortelle à Cœuvres, Vauxbuin,
« Soissons, au bois de Moreuil, à Villers-les-Royes,à Ilangest-en-Santerre,
« Erches et Andéchy, sur la Vesles et sur l'Aisne, à Berry-au-Bac, Romains,

« Ventelay et Guyencourt, et enfin, à Villers-le-Sec et à Parpeville, à la
« Ferme Villancey, à Landifay et Berlegnement. »

En juillet 1919, il fut décrété que l'Armée française compterait désor-
mais six régiments organiques de zouaves: les 1", 2", 3e et 4' Zouaves, les
immortels chacals furent conservés. Mais, songeant à la fourragère
rouge et au Drapeau décoré du 9e Zouaves de marche, le Ministre de la
Guerre, M. Clemenceau, décida que l'un des deux Régiments à créer
porterait le n° 9. Le 1er janvier 1920, le 9e Zouaves est constitué à Alger,
sous le commandement du colonel Bertrand.

Puissent les jeunes classes qui le composent maintenant, en lisant
les prouesses de leurs aînés, s'en inspirer et maintenir aussi élevé ÏP

renom des Zouaves.



Retour du Régiment en Algérie
Présentation des Officiers du Régiment à Monsieur Jonnart, Gouverneur Général

de l'Algérie, par le Général Nivelle, commandant le 19' Corps d'armée
Alger, février 1919.

Retour du Régiment en Algérie — Défilé du Régiment
Alger, février 1919.



Le Colonel Bertrand reçoit le Drapeau du Régiment
Alger, 9 février 1919.





TABLEAU DDONNEUR

des

Ofifciers et Hommes de Troupeont) Régiment de Zouaves

MORTS AU CHAMP DHONNEUR

igig

OFFICIERS

Arnaud (René), sous-lieutenant.
Audouin (Louis), sous-lieutenant.
Bardury (Robert), sous-lieutenant.
Bassieux (François), capitaine.
Balland (Louis), sous-lieutenant.
Beaujard (Eugène), sous-lieutenant.
Begouen Demeaux (Gabriel), sous-

lieutenant.
Béraud (Paul), sous-lieutenant.
BIanque (Jacques), sous-lieutenant.
Bonias (Charles), lieutenant.
Bontemps (M.), sous-lieutenant.
Boué (Auguste), lieutenant.
Boulin (Louis), capitaine.
Bourcier (Marc), sous-lieutenant.
Bouvier de Lamotte, capitaine.
Brestesche (Charles), s.-lieutenant.
Breynat (Hippolyte), capitaine.
Brioland (Henri), sous-lieutenant.
Brioune (Gaston), sous-lieutenant.
Bastien (Antoine), chef de bataillon.
Caillon la Bussatte, sous-lieutenant.
Cartier (Léon), capitaine.
Casanova (Napoléon), s.-lieutenant.
Chapuis (Louis), sous-lieutenant.
Chavoix (Albert), lieutenant.
Cheviron (Georges), s.-lieutenant.
Chiaroni (Jean-Baptiste), lieutenant
Clair (Marius), sous-lieutenant.
Collet (Rolland), sous-lieutenant.
Collomb (Louis), sous-lieutenant.
Colombani (Jean-Noël), s.-lieutenant

Colonna de Leca sous-lieutenant.
Cottet (Henri-Jules), lieutenant.
Dard d'Espinay (Roger), capitaine.
Dedieu (Théodore), sous-lieutenant.
De Flaquier (Xavier), s.-lieutenant.
De la Foye (Henry), capitaine.
Delerue (Jean), chef de bataillon.
Deselle (Arthur), sous-lieutenant.
Dissard (Joseph), sous-lieutenant.
Drouet (Auguste), capitaine.
Dubois (Louis), lieutenant.
Duvanel (Georges), capitaine.
Ebener (Georges), capitaine.
Engel (Léon), capitaine.
Faisant (Gaston), sous-lieutenant.
Fèvre (Georges), sous-lieutenant.
Fleuret (Georges), sous-lieutenant.
Carrouste (Léon), sous-lieutenant.
Gateau (Marcel), capitaine.
Gauthier (François), s.-lieutenant.
Goulias (Louis), lieutenant.
Grisonard (Jean), sous-lieutenant.
Guérin (Evariste), capitaine.
Guillon (Montaigne-Henri), capit.
Hoeffel (Emile), capitaine.
Jacob (Aimé), capitaine.
Jactel ou Jacquetil (Hené), lieuten.
Joulia (Victor), lieutenant-colonel.
Joyeux (Georges), sous-lieutenant.
Juin (Auguste), sous-lieutenant.
Lacoste (Jean), sous-lieutenant.
Larmande (René), sous-lieutenant.



Laurent (Léon), capitaine.
Legou (Victor), chef de bataillon.
Leperchet, capitaine.
Lepy (Joseph), sous-lieutenant.
Leroi (Pierre), lieutenant.
Marche (Gaston), sous-lieutenant.
Marque (Gaston), capitaine.
Michard (Louis), sous-lieutenant.
Milhaud Bussalet, sous-lieutenant.
Mingasson (Marc), lient.-colonel.
Morisson (Alfred), lieutenant.
Nouvian (Gaëtan), capitaine.
Odebez (Joseph), lieutenant.
Olivier (Emile), capitaine.
Olle (Martial), sous-lieutenant.
Petit Marie), capitaine.

Petitot (Louis), capitaine.
Poinsignon (François), s.-lieutenant
Poniès (Michel), sous-lieutenant.
Probst (Emile), sous-lieutenant.
Prunis (Jean-Joseph), chef de batail.
Saint-Loubert (Paul), s.-lieutenant.
Saligne (Joseph), lieutenant.
Seroux (Jean), lieutenant.
Serra (Henri), sous-lieutenant.
Souchard (Maurice), capitaine.
Sousbie (Eugène), capitaine.
Thebault (Louis), sous-lieutenant.
Tisseyre, capitaine.
Valle (J.-Marie), sous-lieutenant.
Vauthrin (Georges), capitaine.

SOffS-011ICIERS, CAPORAUX el SOLDAIS,)c - Cla.I.le.

Adam (Auguste), 2" classe.
Adam (François), 2° classe.
Adam (Jean), 2" classe.
Adam (Léon-Paul), caporal.
Adou (Cyrille-Joseph), 2" classe.
Adenis (Jean), sergent.
Adou (Siril), 2" classe.
Adrillon (Ferdinand), caporal.
Aendenboon (Alfred), 1" classe.
Agius (Charles), 2" classe.
Aguerre (Vincent), 2e classe.
Ahuir (Jean-Baptiste), 2" classe.
Ahuir (Vincent), 2eclasse.
Ahuncaina (Grasien), 2" classe.
Akriche (Jacob), 2e classe.
Alanou (Louis-Marie), 2e classe.
Albany (Victor), 2" classe.
Albarino (Nicolas), 2" classe.
Albert (Guy), 2e classe.
Albou (Emile-Ismaël), serg. fourrier
Albout (Jacob), 2" classe.
Albucher (Martin), 2" classe.
Alexandre (Pierre), 2" classe.
Alibert (Prosper), 2e classe.
Alome (Emile), 2" classe.
Allain (Jean-Baptiste), 2" classe.
Allais (Georges-Charles), 2e classe.

Allart (Augustin), 2e classe.
Allegret (Gaston), 2" classe.
Allegrier (Emmanuel), caporal.
Allegrini (Paul), adjudant.
Alliaume (Jean-Marie), 2e classe.
Allouche (Elie), 2" classe.
Almon (Raoul), 2" classe.
Alnic (Florentin), sergent.
Alos (Sylvain), 2" classe.
Amar (Edmond), 2° classe.
Ambaud (Guillaume), 2" classe.
Ambrosini (Héiny), sergent.
Ambrosino (Haphaël), 2" classe.
Ami (Albert), 2" classe.
Amiat (Georges), 2" classe.
Amsellem (Salomon), 2" classe.
Amsallem (Jacob), 2e clase.
Amsalem (Jules), 2" classe.
Amsellem (Joseph), 2° classe.
Andioen (Julien), 2" classe.
André (Jules), 2" classe.
Andrevan (Louis), sergent.
Andrieux (Pierre), 2" classe.
Angeli (Franois), 2" classe.
Angella (Janvier-Michel), aspirant.
Annebicque (Aristide), 2" classe.
Anseaume (Emile-Eugène),2e classe.



Anthauard (Clément), 2" classe.
Antoine (Eugène), 2° classe.
Antoine (Louis),sergent.
Antoine (Louis-Edmond), 2" classe.
Anton (Emmanuel), 2" classe.
Anton (Laurent), 2" classe.
Aparici (Vincent), caporal.
Apparici (Jean-Baptiste), 2e classe.
Appolon (Noël), 21 classe.
Arbois (Charles), 2" classe.
Ardouin (Marceau), 2e classe.
Arfi (KaIifa), 2" classe.
Arnaud (Georges), sergent.
Arnauld (Albert), 2° classe.

, Arnouil (Cyprien), 2" classe.
Asselin (Charles-Louis), caporal.
Asselmiau (Louis), caporal.
Assenard (Louis), 2" elasse.
Assenard (Louis), 2" classe.
Astugueville (Pierre), 2° classe.
Attia (David), 2" classe.
Aubert (Auguste), l'e classe.
Aubier (Ferdinand), caporal.
Aubin (Jean), sergent.
Aubin (Pierre-Marie), 2° classe.
Aublan (Henri), 2° classe.
Audebault (Jean-Henri), 2e classe.
Audibert (Jean-Henri), sergent.
Audouy (Pierre), 2° classe.
Audran (Etienne), 2e classe.
Audrain (Jean-Baptiste), 2" classe.
Auffret (Gustave), caporal.
Auget (Léonard), 2° classe.
Augiziau (François), 2e classe.
Augry (Alexandre), 2° classe.
Auriac (Joseph), caporal.
Auseaume (Emile), 2e classe.
Autin (Clovis), 2'' classe.
Auxerre (Léon), sergent.
Auzemis (Louis), 2" classe.
AyeI (Joseph), 21 classe.
Aymard (Jean), 2' classe.
Ayrolles (Antoine), 2" classe.
Azema (Paul-Guillaume), sergent.
Azuar (Eugène), tambour.
Bac (Marcel-Sylvain),2" classe.
Bacaresses (Jean), 2e classe.
Bachelin (Georges), 2" classe.
Baelden (Hcné), 2° classe.
Baer (André), 2e classe.

Bahuaud (Jean), 2" classe.
Baille (Jean), 2e classe.
Bailleul (Alexandre), 2f classe.
Bailleux (Henri), 2" classe.
Bailloux (Julien), sergent fourrier.
Bailly (Etienne), 2e classe.
Baldy (Louis), 2e classe.
Balembois (François), 2° classe.
Balanger (François), 2" classe.
Balanger (Pierre), 2" classe.
Balazue (Régis), 2° classe.
Baies (Jean-Louis), sergent.
Balester (Vincent), 2° classe.
Ballester (Joseph), 2e classe.
Ballet (Victor), 2" classe.
Balthazard (Paul), caporal.
Baltazar (Victor), 2" classe.
Balzer (Robert), 2° classe.
Bana (Marcel), 2e classe.
Banot (Marcel), 2e classe.
Barada (Léon), 2° classe.
Baranger (Joseph), 2e classe.
Baranne (Ferdinand), 2" classe.
Barbe (Pierre), 2e classe.
Barbier (Albert), 2e classe.
Barbier (Henri),lre classe.
Barboteau (Robert), 2e classe.
Bardet (Emile), 2° classe.
Bardin (Eugène), lre classe.
Baril (Georges), 2" classe.
Barillet (Henri), 2" classe.
Barillot (Aimé), 2e classe.
Barnier (Louis), 2e classe.
Baron (Jean), 2' classe.
Baron (Jean-Pierre), 2' classe.
Barrayre (Claude), 2° classe.
Barreau (Louis), caporal.
Barres (Jean-Baptiste), 2e classe.
Barthaud (Marie), 2" classe.
Barthélemy (Henri), 2e classe.
Bas (Albert), 2e classe.
Bascle (Louis), sergent.
Basse (Marcel-Henri), 2' classe.
Bastrani (Dominique), 2e classe.
Bastide (Ernest), caporal.
Batmington (Marcelin), 2" classe.
Baud (Marcel), 2e classe.
Baudin (Edmond), 2e classe.
Baudlot (Louis), 2e classe.
Baudon (Victor), sergent



Baudrenghien (Edouard), 2" classe.
Baudou (Arthur), 2" classe.
Baudv(Marius), 2" classe.
Baure (Jacques-Joseph), 2"classe.
Baux (Prosper), sergent fourrier.
Bazin (Marie-François), 2' classe.
Bazin (René), 2e classe.
Bazot (Jean-Baptiste), sergent.
Beard (Oscar), 2" classe.
Beaucote (Maurice), 2" classe.
Beaudoin (Alphonse), 2" classe.
Beaujouan (Jules), 2" classe.
Beaumer (Pierre), 2" classe.
Beaussier (Emmanuel), 2" classe.
Bedant(Clovis), 2"classe.
Bedel (Pierre-Paul), caporal.
Bedu (Edmond), 2" classe.
Beduneau (Joseph), 2" classe.
Béguin (Auguste), 2" classe.
Beigneux (Joseph), 2e classe.
Bellec (Théophile), sergent.
Bellele, 2" classe.
Bellocq (Eugène), 2" classe.
Benaben (Marcel), 2° classe.
Benard (Ernest), 2" classe.
Benard (Georges), 2" classe.
Benard (Victor), 2" classe.
Ben Attard Nessim, 2" classe.
Benay (Henri), 2" classe.
Ben Ayoun (Jacob), 2" classe.
Benchemoul (Abraham), caporal.
Ben Chetritt (Isaac), 2" classe.
Beneat (Jean-Marie), 2" classe.
Bénéjean (Paul), 2e classe.
Benhaïm (Samuel), 2" classe.
Benichou (Simon), sergent.
Ben Ichou (Moïse), caporal.
Ben Mouha (Jacob), sergent.
Bennes (Etienne), 2° classe.
Benoît (Camille), 2" classe.
Benolliel (David), 2e classe.
Ben Simon (Emile), 2e classe.
Bensimon (Judas), 2" classe.
Bentata (David), 2" classe.
Benuzeau (Joseph), lrc classe.
Béranger (Joseph), 2e classe.
Bercier (Georges), 2e classe.
Bérenger (Auguste), 2" classe.
Berlin (Philippe- Auguste), 2e classe
Bernadet (Jean),1r" classe.

Bernard (André), 2"classe.
Bernard (Jean-Baptiste), 2P classe.
Bernard (Marius), 2P classe.
Bernard (Valmon), 2° classe.
Bernadi (Raoul), caporal.
Berneron (Adrien), 2e classe.
Berneron (Clément), 2P classe.
Bernier (Edmond), caporal.
Bernier (Gaston), 2e classe.
Berthault (André), sergent.
Berthe (Henri-Antoine), 2e classe.
Berthomier (Gustave), 2" classe.
Berthon (Gilbert), aspirant.
Berthomet (Auguste), 2' classe.
Berlin (Alexandre), 2° classe.
Bertrand (Georges), 2" classe.
Bertrand (Mellor), caporal.
Bertrand (Paul), 2° classe.
Bertrand (Pierre), 2' classe.
Bertrand (René), 2" classe.
Berty (Paul-Charles), aspirant.
Besacier (Claude), 2P classe.
Bescop (Louis), caporal.
Besse (Georges), 2" classe.
Besses (Sylvain), caporal.
Besson (Victor), sergent.
Besuchet (Augustin, 2e classe.
Beunache (Albert), 2" classe.
Beurel (Alexandre), 2" classe.
Beuvin (Emile), 2Pclasse.
Beuven (Maurice), 1"' classe.
Beyer (Victor), caporal.
Biabaud (Demyr), 2" classe.
Bibron (Albert), 2" classe.
Bidard(Ernest), sergent.
Bidaud (Auguste), 21 classe.
Bielotte (Léopold), caporal.
Bienne (Emile-Jean), 2" classe.
Billeaux (Daniel), 2e classe.
Billoquet (Hobert), 2" classe.
Bilon (Pierre), 2" classe.
Birgy (Félix-Ernest), caporal.
Birkel (Maurice), 2e classe.
Bisiaux (Paul), 2e classe.
Bizebard (Alphonse), 2e classe.
Blaes (Stanislas), 2e classe.
Blain (Marcel), 2" classe.
Blaise (Charles), 2e classe.
Blanc (Félix), 2" classe.
Blanc (Jean), 2e classe.



Blanchard (Victor), 2e classe.
Blancher (Marcel), sergent.
Blanchet (Emile), 2" classe.
Blanchon (Henri), 2e classe.
Blanchy (Anatole), caporal.
Blin (Georges), 2° classe.
Blin (André), 2e classe.
Blois (Charles), 2e classe.
Blondeau (Charles), 2e classe.
Blondel (Edouard), 2e classe.
Bobbia (Félicien), 2" classe.
Boblet (Eugène), caporal.
Boch (Clément), 2e classe.
Bocquantin (Julien), 2e classe.
Bode (Marcel), 2e classe.
Bodet (Pierre), 2° classe.

-Bodin (Eugène), 2e classe.
Bodin (Jules-Louis), 2" classe.
Boinet (Etienne), 1", classe.
Boeshertz (Louis), sergent.
Boinet (Etienne), 1"' classe.
Boinot (Léopold), 2e classe.
Boinquet (René), 2e clase.
Boire (Georges-René), 2° classe.
Boiron (Etienne), 2e classe.
Boit (Marcel), 2" classe.
Bollangier (Henri), 2° classe.
Bonderf (Thomas), 2" classe.
Bonnart (Louis), 2e classe.
Bonnaud (Louis-Henri), 2" classe.
Bonne (Emile-Jean), caporal.
Bonneau (Ludovic), 2e classe.
Bonneau (René), caporal.
Bonnefois (Julien), 2" classe.
Bonnes (Louis), 2e classe.
Bonnin (Henri), 2" classe.
Bonningues (Léon), 2e classe.
Bono (François), 2" classe.
Boquet (René), 2eclasse.
Bordas (Léger), adjudant.
Bordelais (Pierre), 2" classe.
Bordier (Auguste), 2" classe.
Bordier (Jacques), sergent.
Bordier (Paul), 2e classe.
Borgat (Julien), 2e classe.
Boronad (Pierre), 2" classe.
Borot (Gaston), 2e classe.
Bossa (Joseph), 2" classe.
Bosse (Ferdinand), 2e classe.
Bossis (Pierre), 2e classe.

Bothen (Hippolyte), 2" classe.
Bouchaud (Jean), 2e classe.
Botrel (Edouard), 2e classe.
Bouchaut (Jean), 2e classe.
Bouche (Henri), 2e classe.
Bouchet (Théophile), 2" classe.
Bouclet (Eugène), 2e classe.
Boudier (Hubert), médecin auxil.
Bouffard (Marcel), caporal.
Bougain (Henri), caporal.
Bougaran (Jean-Marie), 2e classe.
Bougardier (Emile), 2' classe.
Bougearel (Pierre), 2" classe.
Bouin (Joachim), 2e classe.
Boukabza (Elie), 2" classe.
Bouleau (Maurice), 2" classe.
Boullen (Jules), caporal.
Bouly (Edouard), 2e classe.
Bouquet (Callixte), 2" classe.
Bouquet (Jean-Baptiste), 2e classe.
Bouquet (Joseph), caporal.
Bourdot (Pierre), 2e classe.
Bourel (Joseph), 2" classe.
Bourgeois (Fernand), caporal.
Bourgeon (Ernest), 2" classe.
Bouriaine (Noël), 2" classe.
Bournault (Louis), 2" classe.
Bouron (Léon-Lucien), 2" classe.
Boursault (Marcel), 2" classe.
Boussac (Basile), 2e classe.
Bousseau (Georges), 2" classe.
Bousselier (Roger), 2e classe.
Boutin (Francisque), 2P classe.
Boutrais (Joseph), caporal.
Boutrelle (Emile), caporal.
Boutrouille (Marcel), 1" classe.
Bouvier (Félix), lro classe.
Bouzeran (René), 2° classe.
Bovet (Edouard), 2" classe.
Bozec (Jean), caporal.
Brahami (Emile), caporal.
Brahimi Mohamed, 2e classe.
Bras (Adrien), 2e classe.
Brault (Gilbert), 2" classe.
Bazillier (Paul), caporal.
Bregegère (Jean), 2e classe.
Brel (Gaston), 2' classe.
Breniaux (Désiré), 2e classe.
Brenuchot (Ernest), 2e classe.
Bresson (Paul), lrc classe.



Brcthonncau (Gaston), 2' classe.
Breton (André), 2e classe.
Briand (Auguste), 2" classe.
Briant (Jean-François), 2" classe.
Brière (Henri), 2c classe.
Broche (Albert), caporal.
Brogat (Pierre), 2e classe.
Brohan (Henri), 2" classe.
Brohan (Joseph), 2" classe.
Brot (Léon), 2" classe.
Broutin (Georges), 2" classe.
Broux (Léon), caporal.
Broxolle (Georges), 2" classe.
Brulaud (François), 2" classe.
Brûle (Alphonse), 2" classe.
Brulfert (Paul), 2" classe.
Brun (Adrien), 2" classe.
Brun (Etienne), 2e classe.
Bruneau (Maurice), caporal.
Bruneau (Narcisse), 2e classe.
Brunet (Fernand), 2e classe.
Brunette (René), 2" classe.
Bruno (Christophe), 1'° classe.
Bruzac (Pierre), 2e classe.
Buffet (Donatien), 2" classe.
Bullot (Edouard), 2" classe.
Buonomând (François), 2e classe.
Bussac (Emile), caporal.
Busson (Léonard), 2e classe.
Busson (Pierre), 2e classe.
Buton (Auguste), 2" classe.
Butsctier (Césaire),2° classe.
Buys (Victor), 2e classe.
Cabetich (Honoré), 2e classe.
Cabioch (Jean), 2" classe.
Cabon (Jean), 2" classe.
Cador (Joseph), 2" classe.
Caillova (Henri), 2e classe.
Cailluyer (Marcel), sergent lourrier.
Caldumbide (Bernard), 2"classe.
Calipe (Léon), 2e classe.
Calvet (Michel), 2" classe.
Cam (Yves-Marie), 2" classe.
Camescasse (Pierre), 2" classe.
Cammartin (Ernest), sergent.
Campeau (Desaint-Maurice), sergent

fourrier.
Campillo (Antoine), 2" classe.
Cancanet (Joseph), 2e classe.

"Candaes (Auguste), 2° classe.

Canetti (Jean), 2° classe.
Canoui (Elie), 2e classe.
Canourgues (Fernand), lre classe.
Carabœuf (Marcel), 2e classe.
Carcas (Jules), 2°classe.
Cardon (Georges), 2" classe.
Cardona (Jean), 2' classe.
Carli (Jean), sergent.
CarofT (Gustave).
Carroue (Auguste), 2' classe.
Carré (André), 2e classe.
Carrère (Jean), 2" classe.
Casalta (Toussaint), caporal.
Casegrain (Eugène), 2e classe.
Castanier (François),1'° classe.
Castanier (Henri), 2" classe.
Castille (Pierre), caporal.
Cassez (Alphonse), 2e classe.
Castel (Antoine), 2e classe.
Castelin (Albert), 2" classe.
Catelot (Auguste), 2° classe.
Cathelin (Hené), 2° classe.
Cattez (Marcel), 2e classe.
Cauchard (François), 2" classe.
Cavaloc (Jean), caporal.
Celle (Claudius), 2" classe.
Cellier (Marcel), 2e classe.
Celly (Jean), sergent.
Ceulemans (Henri), 2" classe.
Cezillv (Albert), aspirant.
Chabaud (Antoine), caporal.
Chabrier (Joseph), 2" classe.
Chaffraix (Jean-Baptiste), 2° classe.
Chagneaud (Louis), caporal.
Chailloux (Fernand), 2e classe.
Chailloux (Eugène), 2" classe.
Chailloux (Hugues), sergent.
Challet (Maxime), 2e classe.
Chambaud (Marc), 2e classe.
Champaloux (Marcelin), 11" classe.
Chanal (Etienne), 2e classe.
Chandelier (Emile), 2" classe.
Chanteau (Gustave), 2e classe.
Charasse (Martial), 2" classe.
Charbonnier (Louis), caporal.
Chardon (Léon), 2" classe.
Charier (Eugène), 2e classe.
Charles (Alain), 2° classe.
Calvet (Martin),l,e classe.
Charlois (André), 2" classe.



Charmet (François), 2" classe.
Charpentier (Marcel), 2P classe.
Charpentier (Paul), 2" classe.
Chatelian (Gustave), 2" classe.
Chauvy (Pierre), 2" classe.
Chauliac (Pierre), 2" classe.
Chauveau (René), 2e classe.
Chauvet (Raphaël), 2" classe.
Cheauveau (Joseph), 2e classe.
Chemin (Lucien), 2" classe.
Chêne (Joseph), 2" classe.
Cheramy (Arthur), 2" classe.
Chereau (Georges), sergent fourrier.
Chesnel (Louis), 2" classe.
Chetrit (Emile), 2" classe.
Cheval (Henri), 2" classe.
Cheval (Julien),4re classe.
Chevalier (Antoine), 2" classe.
Chevalier (Marcel), 2" classe.
Chevalier (Raymond), 2" classe.
Chevalier (François), 2e classe.
Chevallier (Marcel), 2" classe.
Chevillard (Paul), 2e classe.
Chiari (André), adjudant.
Chicheportiche (Aaron), 2e classe.
Chignier (Cladius), 2e classe.
Chimberg (Stéphan), 2" classe.
Chinaut (Mathieu), 2" classe.
Chiss (Edouard), 2" classe.
Chopard (Charles), 2" classe.
Choulot (Louis), 2" classe.
Chouquet (Gaston), 2" classe.
Chouraqui (Eliaou), 2e classe.
Chourlet (Georges), lre classe.
Chosson (Antoine), sergent.
Cicluna (Vincent), 2° classe.
Cinque (Gabriel), 2' classe.
Clabeau (Henri), 2" classe.
Claudel (Michel), 2" classe.
Clavel (Alfred), 2" classe.
Claudel (Paul), lre classe.
Claudet (Jean), 2" classe.
Clech (Yves), 2" classe.
Clément (Jules), sergent.
Clément (Alfred), 2" classe.
Cléron (Louis), 2" classe.
Clouet (Léonard), 2" classe.
Cogic (Joseph), 2" classe.
Cognet (Albert), 2" classe.
Cognet (Antoine), 2" classe.

Cogny (Jean), adjudant.
Cohen (Henri-Jalmon), 2" classe.
Coiffic (Jean-Louis), 2e classe.
Colas (Ambroise), 2e classe.
Colas (Louis), 26 classe.
Colin (Robert), 2" classe.
Coll (Joseph), 2" classe.
Collet (Antoine), 2" classe.
Collet (Paulin), caporal.
Colliot (Albert), caporal.
Collomb (Auguste), caporal.
Colley (André), 2e classe.
Colombier (François), 2" classe.
Combe (Jules), caporal.
Conrad (Joseph), 2e classe.
Coppin (Louis), 2e classe.
Coquerel (Maurice), 2e classe.
Coquette (Edouard), 2" classe.
Cordebœuf (Emile), 2e classe.
Cordier (Jean), 2" classe.
Cordier (Raymond), 2" classe.
Cordoin (Marcel), 2" classe.
Cornuchon (Lucien), 2" classe.
Coronis(Paul), sergent.
Courouge (Anasthase), 2e classe.
Coste (René), sergent.
Cottet Emard (Clément), 2" classe.
Cottray (Abel), lr0 classe.
Couasnon (André), caporal.
Couasnon (Albert), 2" classe.
Couillet (Henri), 2e classe.
Couillon (Maxime), caporal.
Coulon (Abel), 2° classe.
Courbet (René), 2" classe.
Courbot (Auguste), 2e classe.
Courbot (Emile), 2" classe.
Courmontagne (Marcel), 2e classe.
Courteix (Jean), 2" classe.
Courtieux (Alfred), 2e classe.
Courtois (Marius), 2e classe.
Cousin (Pierre), 2° classe.
Coutaya (Georges), 2e classe.
Couderchelle (Henri), 2e classe.
Coyer (Joseph), 2e classe.
Craipeau (Marcel), 2" classe.
Crincket (Joseph), sergent.
Crocfer (Louis), 2" classe.
Crochot (Robert), sergent.
Croise (Gustave), 2" classe.
Croizet (Fernand), 2e classe.



Croquet (Félix), 2'' classe.
Cuguillère (Paul), 2e classe.
Cuissot (Emile), 1", classe.
Cumin (Etienne), caporal.
Curay (Jean-Marie), 2" classe.
Cursach (Laurent), caporal.
Cyrille (Pierre), 2" classe.
Daeron (Adolphe), caporal.
Dagnet (Auguste), 2e classe.
Dahan (René), 2e classe.
Dallet (André), lro classe.
Dalmasse (Paul), sergent.
Dalmau (Vincent), 2e classe.
Damant (Louis), 2e classe.
Damart (Henri), 2e classe.
Damien (Eugène), 2e classe.
Damizet (André), 2° classe.
Danel (Edmond), lre classe.
Danglarcl (Maurice), 2e classe.
Damon (Noël), 2e classe.
Darbois (Camille), sergent.
Dardie (Auguste), caporal.
Daret (René), 2e classe.
Darribehaude (Pierre), adjudant.
Dauba (Victor), 2" classe.
Douchy (Louis), 2" classe.
Daudin (Eugène), 2" classe.
Daullet (Jules), 2" classe.
Daunay (René), 2" classe.
Dausse (René), caporal.
Davase (Gaston), 2° classe.
Daviau (Jules-Henri),2' classe.
Daviaud (Henri), 2° classe.
David (Auguste), 2" classe.
David (Eugène), 2" classe.
David (René), 2" classe.
Deberre (Charles), 2" classe.
Debiton (Olivier-Louis), 2" classe.
Debracque (Charles), clairon.
Debrée (René), sergent.
Debusschère (Henri-Louis), 2e clas.
Dechaume (Henri), 2" classe.
Dechaumont (Fernand), 2" classe.
Defaye (Eugène), 2" classe.
Defarges (Gustave), 2e classe.
Defour (Léon), sergent.
Defresne (Raoul), 2" classe.
Degand (Emile), 2" classe.
Degert (François), 1" classe.
Degrand (Adolphe), 2" classe.

Deguilhem (Victor), 2° classe.
Deguillaume (Henri), 2" classe.
Dehon (André), 2" classe.
Delacoux (Marcel),2e classe.
Delage (Auguste),lro classe.
Delage (Eugène), 2" classe.
Delage (Jean), 2" classe.
Delafenètre (Robert), 2" classe.
Delahaye (Edmond), 2e classe.
Delaine (Emile), sergent.
Delalande (Joseph), 2° classe.
Delmaide (Gaston), 2" classe.
Delamarche (Auguste), caporal.
Delamare (Robert), 2" classe.
Delamarre (Eugène), 2° classe.
Delamotte (Auguste), sergent.
Delattre (Adalbert), 2" classe.
Delattre(Paul), caporal.
Delattre (Albert), caporal.
Delaunay (Ferdinand), caporal.
DeIecour (ldesbald), 2" classe.
Deleigne (Aimé), sergent fourrier.
Delhaye (Joseph), 2" classe.
Delave (Maurice), 2" classe.
Delignon (Marius), sergent.
De Meckenheim (Paul), 2" classe.
Demeulemeester (Gustave), 2" classe.
Deline (Paul), 2" classe.
Delorme (Mary), 2" classe.
Delpeut (Henri), 2° classe.
De Martel (Bernard), 2" classe.
Demay (Louis), 2e classe.
Demax (Théodore), 2° classe.
Denis (Célestin), 2e classe.
Denis (Joseph), 2" classe.
Deniset (Charles), sergent.
De Noville (Oswald), mar. des logis.
Depecker (Jules), 2° classe. ,-,

Depersin (Firmin), 2" classe.
Derche (Antoine), sergent.
Deric (Edouard), 2" classe.
Dernoncourt (Henri), 2e classe.
De Saint-Denis (Armand), 2" classe.
Desbrosses (Marius), 2e classe.
Deschamps (Gustave), 2e classe.
Desclouis (Denis), 2° classe.
Desenfant (CamIlle), 2e classe.
Desfarges (Jean),caporal.
Desfontaines (Victor), 2" classe.
Desforges (Jules),caporal.





Esbert (Fernand), 2* classe.
Esnault (Louis), 2e classe.
Essel (Marcel), caporal.
Estenne (Gaston), 2e classe.
Estienne (Léon), sergent.
Etandard (Louis), 2e classe.
Etchegaray (Pierre), sergent.
Eshore (Jules), lre classe.
Euvrard (Henri), 2e classe.
Euzemat (Albert), sergent.
Even (Charles), 2" classe.
Explells (Pierre), 2e classe.
Eynaud (Alphonse), 2e classe.
Fabre (Louis), caporal.
Fagette (Georges), 2" classe.
Faguet (Marie), 2" classe.
Faig (Addon), sergent.
Fargetton (Marcel), 2" classe.
Farmet (Emile), sergent.
Faroult (Gaston), caporal.
Farrudja (Auguste), 2e classe.
Faugaret (Marcel), 2e classe.
Fauguet (Louis), sergent.
Fautrat (Marcel), caporal.
Favre (Augustin), caporal.
Favreau (Emile), 2" classe.
Favrel (Georges), 2e classe.
Fayon (André), sergent fourrier.
Febrer (Gabriel), sergent.
Felic (Joachim), 2* classe.
Felhnann (Georges), 2e classe.
Féon (Jean), 2e classe.
Férand (Jean), 2e classe.
Fernex (Paul), 2° classe.
Ferras (Jean), 2e classe.
Ferrie (Baptistin), sergent.
Fertat (Gustave), 2e classe.
Feuillardin (Georges), 2e classe.
Fèvre (Arthur), 2e classe.
Fiault (Henri), 2e classe.
Fiault (Victor), 2' classe.
Finel (Auguste), 2e classe.
Flabeau (Félicien), 2e classe.
Fleury (Ange), 2" classe.
Fleury (Auguste), 2e classe.
Floch (Ambroise), 2e classe.
Follezou (Pierre), 2" classe.
Fontaine (Désiré), 2" classe.
Fontaine (Michel), 2e classe.
Forget (Henri), 2e classe.

Fort (Pierre), caporal.
Forsineau (Joseph), 2e classe.
Fouanon (Aimable), 2e classe.
Foucart (Louis), 2e classe.
Fouet (Louis), 2e classe.
Foufe (Marcel), sergent.
Fouga (Jean-Baptiste), lrc classe.
Fougeray (Victor), 2e classe.
Foulon (Emile), 2e classe.
Fourcade (Jacques), 1"" classe.
Fourgeaud (Gaston), 2" classe.
Fourmentin (Vincent), 2" classe.
Fournier (Albert), 2" classe.
Fralo (François), 2" classe.
Français (Edmond), caporal.
Francès (Jacques), 2° classe.
Franceschi (André), 2" classe.
Franconne (Paul), 2" classe.
Frappa (Emile), 2" classe.
Fraysse (Léopold), 2" classe.
Frelon (Georges), 2" classe.
Fréon (Adolphe), 2" classe.
Fretard (Oscar), 2" classe.
Frey (Louis), 2" classe.
Fritot (René), caporal.
Fuzelier (Léon), sergent.
Gaboret (Achille), 2" classe.
Gabouty (Pierre), 2e classe.
Gagneau (Georges), caporal.
Gaildrat (Alexandre), 2" classe.
Gaillard (André), 2e classe.
Galibert (Irénée), caporal.
Galinie (Raymond), sergent.
Galache (Jean), caporal.
Gallet (Marcel), caporal.
Gallot (Chopin), 2e classe.
Galopin (Louis), 2" classe.
Gambier (André), 2e classe.
Gandan (Auguste), 2" classe.
Gandou (Etienne), caporal.
Gaune (Pierre), 2e classe.
Gaonach (Yves), 2" classe.
Garcia (Nicolas), 2e classe.
Garnier (Antoine), caporal. °
Garnier (Emile), 2" classe.
Garnier (Joseph), 2e classe.
Garreau (Félicien), 2e classe.
Gasnier (Louis), 2e classe.
Gasnier (Louis), 2e classe.
Gassin (Alphonse), 2e classe. 1



Gaston (Jean), lre classe.
Gate (Marcel),caporal.
Gateclou (Gaston), sergent.
Gatinois (Jules), 2e classe.
Gau (Léon-François), 2" classe.
Gau (Raymond), 2' classe.
Gaubert (Pierre), caporal.
Gauron (Maurice), 2" classe.
Gautier (Fernand), adjudant.
Gautrieau (Adrien), sergent.
Gavinet (Jean), 2e classe.
Gay (Marcel), 2° classe.
Geffray (François), 2e classe.
Gelin (Robert), 2e classe.
Gemain (Victor), 2"classe.
Genezille (Baptistin), T classe.
Gentil (Lucien), 2e classe.
Gentric (Jean), 2e classe.
Genty (Albert), 2e classe.
Georges (Charles), 2e classe.
Gérard (Alphonse), caporal.
Gérard (Louis), 2" classe.
Gérard (Raphaël), 2" classe.
Gestin (Léon), 2" classe.
Ghnassia (Macklouf), 2° classe.
Giboury (Alfred), 2e classe.
Gilbert (Marcel), 2e classe.
Gilles (Henri), 2e classe.
Gillet (Valentin), 2" classe.
Ginoux (Joachim), 2" classe.
Girard (Maurice), 2° classe.
Girard (Raphaël), 2e classe.
Girbal (Joseph), 2" classe.
Girodon (Marie), 2" classe.
Giron (Roger), 2e classe.
Giry (Léonard), 2e classe.
Glaire (Jacques), sergent.
Glasson (Cyrille), 2" classe.
Gloaguen (Pierre), 2e classe.
Glouaguen (Jean), 2° classe.
Godefroy (Emile), caporal.
Godon (Gaston), sergent fourrier.
Goellner (Auguste), 2" classe.
Gogmos (Charles), 2" classe.
Gohier (Georges), 2r classe.
Gomez (Antoine), 2" classe.
Ganula (François), 2" classe.
Gonalons (Pierre), 2e classe.
Gontier (Marie), 2" classe.
Gosallez (Antoine), 2" classe.

Gosselin (Robert), 2e classe.
Gouault (Auguste), lre classe.
Goubil (Thomas), aspirant.
Goude (Abel), 2e classe.
Goudet (Eugène), 2e classe.
Gougay (Yves), 2e classe.
Gougis (Maurice), 2e classe.
Goujeaud (Georges), 2° classe.
Goujet (Valéry), 2e classe.
Goujon (Jean-Marie), sergent.
Gouletquer (Auguste), 2e classe.
Goupil (Théophile), 2e classe.
Gourdain (Désiré), 2e classe.
Gourier (Jules), 2e classe.
Gourin (Jules), sergent.
Gournay (Ernest), 2e classe.
Goussin (François), 2e classe.
Govaert (Philogène), 2e classe.
Granjean (Louis), 2e classe.
Granet (Auguste), sergent.
Granger (Jean), 2" classe.
Grappey (Louis), 2° classe.
Grassin (Henri), caporal.
Grau (Marcel), 2e classe.
Grégoire (François), 2" classe.
Grenouilloux (Antoine), 2e classe.
Grenu (Ernest), 2e classe.
Grimaud (Jean), 2e classe.
Grob (Georges), 2e classe.
Gromenil (Eléonard), sergent.
Grosjean (René), sergent.
Grosvalet (Henri), 2eclasse.
Gruch (Gabriel), 2° classe.
Guedes (Jean), 2e classe.
Gueffroy (François), 2" classe.
Guedj (Lucien), 2e classe.
Guegan (Joseph), 2e classe.
Gueguen (Charles) 2e classe.
Guerchoux (Charles), 2e classe.
Guérin (Gaston), 2e classe.
Guérin (Pierre), 2e classe.
Guerton (Auguste), 2e classe.
Gueudoux (Jean), 2e classe.
Guéry (François), 2e classe.
Guesdon (Jules), 2e classe.
Guibert (Henri), sergent.
Guidez (Jules), 2e classe.
Guigicelli (Jacques), 2e classe.
Guidani (Jean), 2e classe.
Guigard (Joseph), 1" classe.



Guigies (Simon), 2°classe.
Guihard (Jean), 2" classe.
Guillaud (François), 2e classe.
Guilgue (Roger), sergent fourrier.
Guillard (Marcel), 2e classe.
Guillard (Pierre), 2" classe.
Guillemaud (Jean), caporal.
Guillaune (Marcel), 2e classe.
Guillemot (Eugène), 2e classe.
Guillerm (Jean), 2" classe.
Guillermin (Louis), 2e classe.
Guillet (Alexandre), 2" classe.
Guillon (Alphonse), 2" classe.
Guilloddon (Baptiste), 2" classe.
Guillot(Auguste), 2" classe
Guillot (Jean-Louis), 2e classe.
Guilloux (Jean-Pierre), 2e classe.
Guilmin (Auguste), 2e classe.
Guiltat(Paul), 2e classe.
Guilmin (Jules), 2" classe.
Guimiès (Jules), 2e classe.
Guinet (Alfred), 2° classe.
Guis (François), 2° classe.
Guislain (Gaston), 2" classe.
Guithemy (François), 2" classe.
Guittet (Modeste), 2" classe.
Gutron (Etienne), 2" classe.
Guyader (Jean), 2" classe.
Guyomar (Alexandre), 2e classe.
Guyomarck (Jean), 2" classe.
Guyon (Victor), 2" classe.
Guyot (Albert), 2" classe.
Guyot (Léonce), 2eclasse.
Hacquart (Charles), 2e classe.
Hadjadj (Léon), 2" classe.
Halbert (Raoul), 2e classe.
Halgaud (François), 2" classe.
Hamon (Francis), sergent.
Hamonic (Robert), 2" classe.
Hamonière (Camille), lre classe.
Hardy (Gabriel), 2e classe.
Harmand (Alfred), 2e classe.
Hascoet (François), 2e classe.
Hascoet (Michel), caporal.
Haton (Henri), 2e classe.
Hauchecorne (Robert), 2e classe.
Hayet (Jean-Baptiste), caporal.
Hébert (Amédée), 2e classe.
Hébert (Robert), caporal.
Heitz (Eugène), 2e classe.

Hélias (Prosper), 2e classe.
Helloco (Hubert (2e classe.
Helou (Jacques), 2e classe.
Helvig (Jules), 2e classe.
Hembel (Gaston), 2e classe.
Hémon (François), 2" classe.
Henaff (Jean), 2" classe.
Henaff (Henri), 2' classe.
Hénault (Camille), l'c classe.
Hennebelle (Gaston), 2" classe.
Héno (Cosmes), 2" classe.
Henry (Prosper), 11' classe.
Herbepin (Louis), 2" classe.
Herbert (André), caporal.
Herbrun (Charles), 2e classe.
Herpin (Marcel), 2e classe.
Herry (François), 2° classe.
Herry (Yves), 2e classe.
Herubel (Gaston), 2" classe.
Hervé (Jules-Louis), 2e classe.
Hesse (Emile), 2e classe.
Hély (Joseph), 2e classe.
Hilaire (Claudius), 2e classe.
Hillaire (Auguste), 2" classe.
Hily (Pierre-Marie), 2° classe.
Hipp (Henri), caporal.
Hirault (Jean), 2" classe.
Honeker (Charles), tambour.
Hottot (Lucien), 2e classe.
Houard (Albert), 2" classe.
Houkert (Frédéric), 2e classe.
Houlard (Pierre), 2e classe.
Houset (Armand), 2e classe.
Houze (Auguste), caporal.
Hubert (Joseph), 2e classe.
Hubert (Maurice), 2e classe.
Hucher (Edouard), sergent.
Huet (Alexandre), 2e classe.
Hugon (Marius), 2e classe.
Hugues (Maximilien), 2e classe.
Hurron (Ernest), 2e classe.
Hy (André), 2e classe.
Hyenne (Georges), 2e classe.
lehel (Charles), 2e classe.
Incolli (Henri), 2e classe.
Isselle (Charles), tambour.
Isselin (Alfred), lre classe.
Ivannès (Emile), 2e classe.
Ivars (Antoine), caporal.
Jacotin (Albert), 1re classe.



Jacq (Jean), 2" classe.
Jacq (Michel), 2"classe.
Jacquerey (Auguste), 2" classe.
Jacques (Augustin), 2" classe.
Jacquot (Joseph), 2" classe.
Jacquot (Lucien), 2" classe.
Jacson (Joseph), 2e classe.
Jaeger (Paul), caporal.
Jagoux (Alfred), 2° classe.
Jambu (Isidore), 2" classe.
Jamet (François), 2e classe.
Jammes (Edouard), 2" classe.
Janneteau (Victor), 2" classe.
Janovet (Eugène), 2" classe.
Jaouen (René), 2" classe.
Jarraud (Alphonse), sergent.
Jarry (Amédée), sergent fourrier.
Jarde (Gabriel), 2e classe.
Jourray (Joseph), 2" classe.
Javel (Marcel), 2e classe.
Jeanneton (Alphonse), caporal.
Jeanrov (Joseph), 2e classe.
Jegou (Louis-Marie), caporal.
Jesequel (Goulven), 2e classe.
Joalland (Alphonse), 2" classe.
Johanet (Haoul), lre classe.
Joannot (Henri), 2e classe.
Joignant (Charles), 2' classe.
Jolly (Pierre), 2" classe.
Jolv (Charles), 2" classe.
Jonet (Marcel), 2" classe.
Josseraud (Edouard), 2" classe.
Josseraud (Prosper), 2e classe.
Jouan (Henri), 2" classe.
Jouan (Pierre), 2e classe.
Joubert (Louis), 2e classe.
Joubier (Auguste), 2e classe.
Jouet (Auguste), 2e classe.
Jourdy (François), 2" classe.
Journet (Jean), 2e classe.
Jousset (Paul), 2" classe.
Joyeux (Henri), 2° classe.
Joyeux (Pierre), 2e classe.
Judas (André), 2* classe.
Juillard (Michel), 2e classe.
Juillet (René), 2e classe.
Julien (Auguste),2e classe.
Justal (Elie), 2* classe.
Kanoui (Elie), 2e classe.
Karp (Robert), 2" classe.

Kassis (Xessim), 2" classe.
Keins (René), 2e classe.
Kerguen(Cyr.), 2"classe.
Kernabon (François), 2" classe.
Kersuzan (Pierre), 2" classe.
Kervarce (Louis), 2" classe.
Kessler (Henri-Marcel), 2' classe.
Kinoo (Marceau), 2" classe.
Kisttenier (Jean), 2" classe.
Koskach (Isaac), 2" classe.
Labarre (Gabriel), 2" classe.
Labat (Louis), 2" classe.
Labaume (Jean), 2" classe.
Labbé (Marcel), 2" classe.
Labierthe (Léon), 2" classe.
Laboubée (René), 2e classe.
Labre (Jules), 1"* classe.
Labrousse (Henri), 2" classe.
Laburthe (Léon), caporal.
Lacau (Jean-Marie), 2e classe.
Lacroix (Eugène), 2e classe.
Lafond (Jean), 2" classe.
Lagarde (Marcel), 2" classe.
Lagautrière (Lucien), 2" classe.
Lagors (Alfred), 2" classe.
Lagrange (Eugène), 2" classe.
Lahaye (Désiré), 2" classe.
Laheux (Edmond), caporal.
Laigle (Aristide), 2" classe.
Laigo (Joseph), 2" classe.
Laine (Albert), 2" classe.
Lamarque (Adolphe) 2̂" classe.
Lamastre (Saint-Clair), 2e classe.
Lambert (André),2"cIassc.
Lajarrige (Alexandre), 2e classe.
Lalloyer (Louis), 2" classe.
Lambert (Henri), 2e classe.
Lambert (Xicolas), 2" classe.
Lambert (Francis), 2" classe.
Lamy (Marcel), 2e classe.
Laneelin (Léon), sergent.
Landormi (Maurice), 2e classe.
Landreau (Jean), caporal.
Landreau (Martial), 2" classe.
Landry (Albert), 2" classe.
Lanfranche (Joseph), sergent.
Langarel (Léon), 2" classe.
Langlois (Hippolyte), 2" classe.
Langlois (Jules), caporal.
Langlois (Léon), 2° classe.



Langlois (Maurice), 2e classe.
Lanneau (Arsène), 2e classe.
Lapeyrade (Jacques), 2e classe.
Laplace (Jean), 2" classe.
Laporte (Alpinin ), 2° classe.
Lapoulle (Louis), 2e classe.
Laquerrière (Auguste), 2e classe.
Larchevèque (André), 2" classe.
Larde (Alphonse), 2" classe.
Larguèze (Henri), sergent.
Lasnier (Jean), 2" classe.
Latre (Henri), 1"' classe.
Latouche (Louis), 2" classe.
Lattanzi (André), 20 classe.
Langarel (Léon), 2e classe.
Launay (Pierre), 2' classe.
Launay (René), 2" classe.
Laureau (Jules), 2e classe.
Laurent (Armand), 2" classe.
Laurent (Emile), 2e classe.
Laurent (Louis), 2° classe.
Laurent (Jean), 2" classe.
Laurent (Jean), 2 classe.
Lavallard (André), 2" classe.
Laverlochère (Jean), caporal.
Laversa (Gaspard), 2" classe.
Lavice (Gustave), 2" classe.
Lavigne (Valentin), 2" classe.
Layer (Marcel), sergent.
Leaute (Adrien), 2" classe.
Leber (Raymond), 2" classe.
Le Berre (Louis), 2" classe.
Lebezot (Gaston), 2e classe.
Leblond (Alphonse), 2e classe.
Lebœuf (Henri), caporal.
Le Bouner (Paul), 2e classe.
Lebourg (Pierre), 2e classe.
Le Bourhis (Fernand), 2" classe.
Le Bourkis (Vincent), 2e classe.
Le Boursicot (François), 2e classe.
Le Boutter (Charles), 2e classe.
Le Bras (Joseph), 2e classe.
Lebrasseur (Joseph), 2e classe.
Lebreson (François), 2e classe.
Le Bris (Guillaume), sergent.
Lebrun (Edouard), 2e classe.
Lebrun (René), 2e classe.
Lebrun (François), 2e classe.
Leca (Michel), aspirant.
Le cardinal (Théophile), 2e classe.

Lecaron (Charles), 2" classe.
Leccia (Eugène), 2e classe.
Le Clalnche (Mathurin), 2" classe.
Le Claire (Jean - Marie), sergent-

fourrier.
Leclerc (Albert), caporal.
Leclerq (Eugène), sergent.
Lecomte (Claude), 2" classe.
Le Coroller (Yves), 2" classe.
Le Coustumer (Joseph), 2e classe.
Lecoz (Joseph), 2" classe.
Lecoq (Paul), 2" classe.
Lecuyer (Louis), 2° classe.
Le De (René), 2" classe.
Le Du (Jean-Marie), 1" classe.
Lefebvre de Sainte-Marie (P.), ca-

poral.
Lefelvre (Florimond), 2" classe.
Lefeuvre (Félix), 2e classe.
Lefèvre (Hilaire), 2" classe.
Lefelvre (Louis), 2e classe.
Lefèvre (Marius), 2° classe.
Lefèvre (Victor), 2" classe.
Le Flour (Corentin), 2° classe.
Le Fol (Louis), sergent.
Lefort (Louis), 2" classe.
Le Gales (Guillaume), caporal.
Le Gai (Joseph), 2° classe.
Le Gae (Joseph), 2" classe.
Le Foulgoc (Joseph), 2° classe.
Le Gall (Hervé), sergent-major.
Legeai (Marcel), 2" classe.
Le Goff (François), 2e classe.
Legoffe (Jean-Marie), 2e classe.
Legrand (Victor), 2" classe.
Le Guen (François), 2e classe.
Le Guern (Jean-Marie), 2" classe.
Leguilloux (Yves), 2" classe.
Le Hellaye (Joseph), 2" classe.
Le Hende (Gaston), 2" classe.
Lejeune (Alfred), 2° classe.
Lejeune (Noël), 2° classe.
Le Laun (Jean-Marie), 2e classe.
Le Large (Joseph), 2" classe.
Lelay (Adolphe), 2e classe).
Le Lay (Julien), 2" classe.
Lelay (Jean-Marie), 2e classe.
Lelièvre (Jules), 2" classe.
Lelong (Charles), lrc classe.
Lelong (Jean), sergent.



Leloup (Albert), 2* classe.
Lemaire (Alfred), 2e classe.
Léman (Emile), 2"classc.
Lemadre (Paul), 2° classe.
Le Maou (Pierre), 2" classe.
Lemarchand (Henri), 2e classe.
Lemarie (Eugène), 2" classe.
Lemarie (Pierre), 2" classe.
Le Meun (Yvon), 2" classe.
Le Mentec (François), 2e classe.
Le Menthcour (Michel), 2" classe.
Lemettre (Louis), 2e classe.
Lemeunier (François), 2e classe.
Le Meur (Joseph), 2e classe.
Le Meur (Pierre), 2" classe.
Le Meur (Ambroise), 2° classe.
Le Meur (Yves), 2" classe.
Leminor (Pierre), 2e classe.
Le Moal (René), 2"classe.
Lemoine (Edmond), 2" classe.
Lemoine (Edmond), caporal.
Lemore (Raymond), 2" classe.
Lemounier (Henri), 1" classe.
Lenat (Alexandre), 2" classe.
Le Nair (Pierre), 2" classe.
Lenco (Louis), 2" classe.
Le Noc (Jean), 2" classe.
Lenoir (Georges), 2" classe.
Lenouard (Alphonse), 2e classe.
Léonard (Louis), 2" classe.
Lepage (Maurice), caporal.
Le Page (Pierre), 1"" classe.
Lepeytre (Martial), adjudant.
Lepillet (Louis), 2" classe.
Le Pors (Jean), 2" classe.
Leprince (René), 2" classe.
Le Prost (Henri), 2" classe.
Leray (Marcel), 2" classe.
L'Ere (Adrien), 2" classe.
Le Rouge (Cyrille), caporal.
Le Houx (Jean), 2"classe.
Le Roy (Gustave), 2" classe.
Le Roy (Louis-Jean), 2e classe.
Leroy (Henri), 2e classe.
Le Ru (Auguste), 2" classe.
Lesage (Alfred), 2" classe.
Leservoisier (Lucien), 2e classe.
Lesieur (Pierre), 2"classe.
Lesueur (Marius), caporal fourrier.
Letournel (Paul), 2e classe.

Letourneur (Ferdinand), 2" classe.
Letullier (Désiré), 2"classe.
Letzelter (Ernest), 2"classe.
Levêque (Marie), 1"classe.
Lévy (Jacob), 2" classe.
Lhérault (François), 2e classe.
Lhéritier (Maurice), 2" classe.
Liébert (Albert), 2" classe.
Liénard (Edouard), 1" classe.
Ligne (Louis), 2" classe.
Lijour (Yves), 2" classe.
Lime (Jules), 2" classe.
Limouzin (Hubert), 2e classe.
Linarès (Haoul), 2" classe.
Liât (Joseph), caporal fourrier.
Lloaney (Ernest), caporal.
Loirat (Alexis), 2" classe.
Lombard (Adrien), 2" classe.
Lombard (Désiré), 2" classe.
Lomier (Jacques), sergent.
Lonat (Hippolyte), caporal.
Lonele (Jean), 2" classe.
Lorand (François), 2" classe.
Loubaresse (Jean), 2' classe.
Louboutin (Hervé), 2" classe.
Loucheron (Norbert), 2" classe.
Loufrani (Elias), 2e classe.
Louis (Albert), 2e classe.
Louis (Gaston), 2" classe.
Lourseaux (Fernand), 2" classe.
Lucas (Jiiies),lr,, classe.
Lucas (Eugène), 2e classe.
Lucas (Vincent), 2" classe.
Lurier (Guillaume), caporal.
Mace (Emile), 2e classe.
Magard (Antoine), 2" classe.
Mahé (Frédéric), 2r classe.
Mahelin (Vincent), 2" classe.
Mahot (François), 2" classe.
Maigrot (Hené), l"" classe.
Maire (Hugues), caporal.
Maitre (Ernest), 2e classe.
Malabœuf (Jean), 2e classe.
Malachon (Louis), 2e classe.
Malavicille (Albert), 2" classe.
Malbout (Louis), 2" classe.
Maldent (Henri), 2e classe.
Malfait (Jacques), 2e classe.
Malfrait (Jacques), 2"classe.
Mallaret (Louis), sergent.



Mallet (Charles), 2e classe.
Malot (François), 2e classe.
Malpeure (Pierre), 2e classe.
Maltète (Raymond), 2" classe.
Manche (Maurice), 2e classe.
Mandary (Louis), 2° classe.
Mansion (Pierre), 2° classe.
Marcadal (Michel), 2e classe.
Marcellini (Alfred), sergent.
Marchand (Louis), lro classe.
Marchand (Maurice), 2" classe.
Marchi (Antoine), sergent.
Marcireao (Roger), 2e classe.
Marengo (Jacques), 2" classe.
Mari (Antoine), caporal.
Marie (René), caporal.
Mariette (André), 2e classe.
Marionnau (François), 2" classe.
Marlot (Pierre), 2e classe.
Marmay (François), 2° classe.
Marpinard (Pierre), 2° classe.
Marquand (Raphaël), caporal.
Marquet (Charles), 2e classe.
Marre (Emile), 2e classe.
Marsily (Ange), adjudant.
Martel (Ulphar), 2" classe.
Martin (André), 2" classe.
Martin (Hippolyte), lrc classe.
Martin (Irenée), 2° classe.
Martin (Léon), sergent.
Martin (Louis), 2° classe.
Martin (Louis), 2° classe.
Martin (Marcel), 2e classe.
Martin (Georges), 2e classe.
Martineau (Baptiste), 2e classe.
Martineau (Louis), caporal.
Martinez (Mariano), 2" classe.
Martinez (Eugène), caporal.
Martinez (Manuel), 2e classe.
Marty (Henri), 2" classe.
Marveillie (Albert), 2° classe.
Mas (Antoine), 2° classe.
Massa (Aimé), sergent.
Massaloux (Pierre), 2e classe.
Masse (Edouard), 2e classe.
Masse (Marcel), 2" classe.
Masse (Pierre), 2e classe.
Masson (Albert), 2e classe.
Masson (Marcel), 2e classe.
Masson (René), caporal.

Massonie (Antoine), 2° classe.
Mathes (Désiré), 2" classe.
Mathieu (Pierre), 2e classe.
Matta (Max), 2" classe.
Mauduech (Hubert), 2" classe.
Maupoint (Joseph), 2° classe.
Maussion (Charles), 2° classe.
Mayrague (Jean), sergent.
Maze (Adrien), 2° classe.
Mazereau (Georges), 2" classe.
Mazure (Joseph), 2° classe.
Mazzia (Humbert), sergent.
Mealier (Justin), 2° classe.
Mecair (Charles), 2" classe.
Melquiont (Arthur), 2" classe.
Menager (Hené), 2" classe.
Ménard (Armand), 2. classe.
Meneux (Henri), 2" classe.
Menier (Léandre),2°classe.
Menigault (Manuel), 2e classe.
Menissier (Lucien), adjudant.
Merchont (Paul), 2' classe.
Mercier (Louis), 2" classe.
Mercier (Marcel), 2" classe.
Mergenthaler (Georges), caporal.
Mériaux (Voltaire), 2" classe.
Mériel (Jean), 2e classe.
Mérienne (Louis), 2" classe.
Mertind (Albert), 2" classe.
Mervaillée (Emile), 2° classe.
Merville (Jean), 2° classe.
Métais (Eugène), 2" classe.
Meunier (Albert), caporal.
Meunier (Louis), caporal.
Meurau (Charles), 2" classe.
Meyer (Edouard), 2" classe.
Michaud (Louis), 2° classe.
Michel (Georges), 2" classe.
Michel (Jean), 2e classe.
Michel (Maurice), 2" classe.
Micolaud (Paul), 2" classe.
Miguérès (Judas), 2e classe.
Miharan (Fernand), 2° classe.
Milliat (Georges), 2" classe.
Minnelais (Léon-Jules), 2" classe.
Mikaleff (Michel), 2° classe.
Mion (Claude), 2" classe.
Moizan (Mathurin), 2e classe.
Mollon (Jean-Marie), caporal.
Mouchecourt (Henri), caporal.



Mondary (Louis), 1" classe.
Môndo (Paul), 20"classe.
Monge (Eugène), lre classe.
Monjean (Lucien), 2e classe.
Monicolle (Jean), sergent.
Monnhica (Jean), 1"' classe.
Montel (Jean), 2" classe.
Montrichard (Henri), 2° classe.
Mora (Thomas), 2" classe.
Moralida (Michel), 2" classe.
Moraguès (Joseph), 2e classe.
Moraine (Fernand), 2e classe.
Morand (Edouard), 2' classe.
Moran (Gabriel), 2" classe.
Morand (Louis), 2" classe.
Moraux (Albert), caporal.
Mordefroy (Michel), sergent.
Moreau (Robert), 2" classe.
Morel (Emile), 2" classe.
Morel (Louis), sergent.
Morel (Maurice), 2e;.classe.
Morel (Jules), 2e classe.
Morellec (Jules), 2e classe.
Moret (François), 2e classe.
Moreul (Eugène), sergent.
Morice (Armand), sergent.
Morillon (Théodule).
Morin (Joseph), sergent.
Morin (Jean-Louis), 2e classe.
Morin (Marcel), 2" classe.
Morin (Marie), 2e classe.
Morineau (Lucien), sergent.
Mosdier (Adrien), 2e classe.
Motard (Armand), 2e classe.
Mottier(Jules), 2" classe.
Mouchet (Jules), 2e classe.
Moullin (Charles), 2e classe.
Moulard (Henri), 2" classe.
Mouleyre (Louis), 2" classe.
Moulia (Albcrt), 2e classe.
Moulin (Désiré), 2" classe.
Moullor (Louis), 2e classe.
Moully (Clovis), 2e classe.
Mounotte (René), 2e classe.
Mouret (Alexis), 2e classe.
Mousseux (Marcel), 2e classe.
Moutôtë (Germaift),2e classe.
Musse (Gaston), caporal.
Nadal (Georges), 2' classe.

A--
Nakache (Messaoud), 2" classe.

Nantot (Ulysse), caporal.
Naudin (Delphin), 2e classe.
Naudon (Marcel), 2" classe.
Navarro (Jean), 2" classe.
Nedelec (Pierre), 2e classe.
Nicolas, 2" classe.
Nicolas (Alexandre), 2e classe.
Nicolle (Hené), 2e classe.
Nielson (Pierre), 2e classe.
Noël (Pierre-Emile), sergent.
Noizot (Lucien), 2" classe.
Xondedeu (Pierre), 2e classe.
Notton (Claude), 2" classe.
Nougier (Florentin), 2e classe.
Obedesse (Germain), caporal).
Odokine (Maurice), 2e classe.
Ogé (Jean), 2e classe.
Ogée (Maurice), 1"' classe.
Oger (Charles), 2e classe.
Ollive (Baptistin), 2e classe.
Ortega (Louis), 2e classe.
Pachy (Jean-Baptiste), 2e classe.
Page (Joseph), 2e classe.
Pagès (Emile), sergent.
Pahour (Michel), 2e classe.
Pailler (Camille), 2" classe.
Paillet (André), lle classe.
Palette (Louis), 2e classe.
Palonna (Edmond), 2e classe.

- -Panier (Julien), 2" classe.
Papineau (Maurice), 2e classe.
Paquet (Jean), 2" classe.
Paré (Auguste), 2' classe.
Parera (Jules), 2e classe.
Pargaud (Charles), 2e classe.
Paris (Henri), 2e classe.
Parmentelot (Emile), 2' classe.
Parpaillon (Samuel),lre classe.
Parpin (Emile), 2e classe.
Parquet (Auguste), caporal.
Partouche (Nessim), 2e classe.
Pasquilini (Pierre), 2" classe.
Pasquier (Jules), 2e classe.
Pasturaud (Stéphan), sergent.
Pasty (Alfred), lr* classe.
Patrigeat (François), 2" classe.
Paulnier (Georges), 2e classe.
Pauline (Clément), 2" classe.
Paulin (Maurice), sergent.
Peaumier (Roger), 2' classe.



Paviot (Auguste), 2" classe.
Payet (François), 2e classe.
Payonne (Henri), 2e classe.
Payrart (Léon), 2" classe.
Péonce (Léon), 2* classe.
Pellerin (Jean-Marie), 2'' classe.
Pelletier (Louis), 2" classe.
Pelletier (Raymond), 2° classe.
Pellicer (Antoine), 2° classe.
Pennarguear (Jean), 2" classé.
Perdoux (Louis), caporal.
Pérez (Antoine), 2" classe.
Pérot (Léon), 2° classe.
Perotin (Marcel), 2" classe.
Perrel (René), 2e classe.
Perret (Joseph), 2" classe.
Perret (Louis), 2" classe.
Perrot (Raymond), 2e classe.
Pertin (Hector), 2e classe.
Petit (Albert), 2" classe.
Petit (André), sergent.
Petit (Auguste), sergent.
Petit (Léon), 2" classe.
Petit (Léon-Victor), 2" classe.
Petit (Laurent-Louis), 2" classe.
Petit (Louis), 2° classe.
Petit (André), 2° classe.
Petit (Robert), 2e classe.
Petitjean (Louis), 2e classe.
Petitrenaud (Roger), aspirant.

,Petrement (Charles), lrc classe.
Peyrichon (Jean), 2" classe.
Peyron (Alfred), 2e classe.
Philippe (Jacques), 2e classe.
Philippe (Louis), 2e classe.
Pianassio (Louis), lre classe.
Piberne (Jean), 2' classe.
Picard (Louis), 2" classe.
Picart (Louis), 2e classe.
Pichard (Maurice), 2e classe.
Pichard (Achille), sergent.
Pidansat (René), 2e classe.
Pierre (Alfred), 2" classe.
Pierre (Marcel), 2e classe.
Pierre (Maurice), 2eclasse.
Pierron (Jean-Baptiste), sergent.
Pieyre (Etienne), caporal.
Pignide (Joseph), caporal.
Pillot (Félix), lre classe.
Pinault (Henri), sergent.

Pingitor (Salvator), 2" classe.
Pinson (Désiré), 2r classe.
Pinto (Jacob), 2" classe.
Piris (Jean), 2" classe.
Piroux (Paul), 2" classe.
Pis (Marius), 2° classe.
Pisani (Alfred), sergent.
Pissis (Jean-Marie), 2" classe.
Pivault (Joseph), 2" classe.
Plumecoq (Jules), 2" classe.
Plumet (René), 2" classe.
Poirier (Robert), 2° classe.
Pomarès (Jean-François),1r" classe.
Poncet (Louis), 2" classe.
Ponchon (Maurice), caporal.
Pons (François), 2° classe.
Ponsard (René), 2" classe.
Ponvert (Charles), 2" classe.
Poquet (Eugène), caporal.
Porcher (Léon), sergent.
Portelli (Dominique), 2" classe.
Porthos (Montrose), 2" classc.
Posceschi (Laurent), 2" classe.
Pote (Raymond), caporal.
Potheau (Désiré), 2" classe.
Poujol (Jules), sergent.
Pouilloux (Alexandre), caporal.
Potiron (Henri), 2° classe.
Poulet (Louis), 2° classe.
Poussier (Louis), 2° classe.
Poussin (Jules), 2" classe.
Prechac (Joseph-Louis), 2' classe.
Préhac (Louis), caporal.
Précigout (Pierre), 2° classe.
Pressoir (Marcel),1" classe.
Prêtre (Henri), adjudant.
Prillieux (Georges), caporal.
Primat (Clément), sergent.
Proeres (Jean), sergent.
Profuno (Jean), 2" classe.
Protat (Pierre), 2" classe.
Proust (Eugène), 2" classe.
Provenchère (Paulin), 2e classe.
Provost (Julcs), 2e classe.
Provost (Léon-Paul), 1" classe.
Proyart (Max), sergent.
Prunier (Gustave), 2" classe.
Pruvot (Clément), 2" classe.
Puygrenier (Jean), 2" classe.
Quehen (Raphaël), 2" classe.



Quentin (Maurice), 2e classe.
Queroi (René), 2e classe.
Quillec (Yves), 2" classe.
Quinçay (Maurice), 2° classe.
Rabagny (Joseph), 2" classe.
Rabel (Benjamin), 2" classe.
Rabey (François), 2" classe.
Reijasse (Victor), 2" classe.
Ramon (Marie), 2" classe.
Rançon (Charles), 2" classe.
Raoutou (Jean), 2' classe.
Rassinoux (Alphonse), 2' classe.
Ratel (Eugène), 2° classe.
Ratinaud (Albert), 2' classe.
Ravaud (J.-Octave), 2" classe.
Ravier (Constant), 2" classe.
Ravion (Alfred), 2" classe.
Raynal (Alexandre), sergent.
Raynaud (Lucien), 2" classe.
Raynaud (Marcel), 2" classe.
Razet(Eugène), lreclasse.
Rebbouh (Sauveur), 2" classe.
Relin (Jean), 2eclasse.
Renard (Henri), caporal.
Renaze (Pierre), 2" classe.
Renée (Alexandre), 2* classe.
Renou (Victor), 2" classe.
Renouard (Isidore), 2" classe.
Renouf (Henri), 2' classe.
Renoult (Joseph), 2" classe.
Renny (François), 2°classe.
Respelier (Romain), 2e classe.
Retrif (Eugène), 2' classe.
Rey (Gaston), sergent-major.
Rey (Jules), caporal.
Reynaud de Lajourdonnie, sergent.
Reynier (Joseph), 2" classe.
Ribay (Maurice), 2e classe.
Ribreau (Emile), lre classe.
Ricard (Marius), 2' classe.
Richard (Firmin),lre classe.
Richard (Isidore), 2" classe.
Richard (Henri), 2e classe.
Richard (Jean), 2" classe.
Richard (Jules), 2' classe.
Richier (Edmond), 2e classe.
Richounne (Marcel), caporal.
Richounne,(Urbain), 2e classe.
Ricou (Emile), 2" classe.
Ridel (Eugène), 2" classe.

Riemer (André), 1" classe.
Riet (Georges), 2" classe.
Rietschle (Etienne), caporal.
Riffet (Fernand), 2e classe.
Rigal (Jean), 2" classe.
Rimbert (Emile), 2° classe.
Rimgeisen (André), 2" classe.
Riot (Louis), 2" classe.
Ripoll (François), 2e classe.
Ripot (Maxime), 2e classe.
Riou (Jean-Marie), caporal.
Ripoll (Vincent-Jean), 2" classe.
Rivière (Hippolyte), 2" classe.
Rivière (Jules), 2" classe.
Rizon (Georges), 2" classe.
Robert (Ange), caporal.
Robert (Pierre), 2" classe.
Robert (Henri), 2e classe.
Robin (Claude), 2e classe.
Roby (Alexandre), 2e classe.
Roche (Germain), 2* classe.

! Rochefort (Etienne), 2e classe.
Roëland (Gustave), 2e classe.
Roenelle (René), sergent-major.
Roger (Henri), 2" classe.
Rolland (Aristide), caporal.
Rolland (Auguste), 2e classe.
Rolland (Maxime), 2e classe.
Rolland (Samuel), 2e classe.
Rollet (Gustave), 2' classe.
Romay (Edmond), sergent.
Rondelot (André), 2e classe.
Ropert (Louis), 2" classe.
Roque (Barthélemy), caporal.
Rose (Eugène), 2e classe.
Rossignol (Ernest), cap. fourrier.
Roty (Henri), 2* classe.
Rouault (Ernest), 2" classe.
Roue (Edouard), 2e classe.
Rouger (Baptiste), sergent.
Rouillard (Henri), 2e classe.
Roumi (Abraham), 2e classe.
Rousse (Louis), 2" classe.
Rousseau (Jean),lre classe.
Rousseau (Louis), 2" classe.
Rousseau (Valentin), 2" classe.
Roux (Albert), 2' classe.
Roux (Georges), caporal.
Roy (Benoît), 2e classe.
Ruiz (Joseph), 2' classe. 1



Rullan (Gaspard), 2" classe.
Sabatier (Victor), 2" classe.
Sacrispevre (Marius), 2" classe.
Sadaume (Henri), 2" classe.
Saïd (Henri), 2e classe.
Saint (Juvin-Léon), caporal.
Saint (Marcoux), sergent.
Sainson (Albert), 2" classe.
Salama (Isaac), 2° classe.
Sain (Albert), 1"' classe.
SaIlc (Marcel), 2' classe.
Sallustro (Xavier), 2e classe.
Samarcq (Charles), 2" classe.
Sanchez (Joseph), 2e classe.
Sanchez (Manuel), 2° classe.
Sandrais (Henri), 2" classe.
Sanouiller (Henri), 2e classe.
Santol (Joseph), 2" classe.
Sastre (Pierre), sergent.
Saugrin (Maurice), sergent-fourrier.
Saunois (Eugène), 2e classe.
Sauvage (Joseph), 2" classe.
Sauvage(Louis), 2" classe.
Savary (Jules), 2' classe.
Savignat (Frédéric), 2" classe.
Savinas (Léon), 2" classe.
Savoune (Charles), 2" classe.
Savourne (Georges), 2" classe.
Savreux (Maurice), 2" classe.
Sauzière (Fernand), caporal.
Schmitt (Charles), 2e classe.
Schotten (Alfred), 2" classe.
Schrobiltgen (Jules), 2* classe.
Sebbah (Mimoun), 2° classe.
Sebbah (William), 2' classe.
Sebilotte (Jules), 2° classe.
Sedilière (Roger),2"classe.
Seguin (Jean), 2" classe.
Seigneurie (André), caporal.
Seille (André), 2° classe.
Sekker (Benramdane), 2e classe.
Senechal (Henri), 2° classe.
Senechal (Hobert), 2e classe.
Serais (Maurice), 2" classe.
Serre (François), 2° classe.
Serre (Marcel), 2" classe.
Serfaty (Isaac), 2' classe.
Serrachioli (Charles), sergent.
Serreau (Henri), 2e classe.
Sève (Henri), sergent.

Silziguen (Joseph), 2e classe.
Simon (André), sergent.
Simon (Jean-Baptiste), 2" classe.
Simon (Théophile), 2'' classe.
Simon (Raymond), 2' classe.
Simon (Laurent), caporal.
Simondi (Joseph), 2" classe.
Sintès (Dominique), 2e classe.
Siozade (Ernest), 2° classe.
Siramy (Félix), adjudant.
oirou (Charles), 2' classe.
Siscamp (Denis), 2P classe.
Soleillant (François): 2" classe.
Sorin (Pierre), 2e classe.
Sossan (Maurice), 2" clase.
Souchet (Georges), 2° classe.
Soude (Marcel), 2" classe.
Soulié (Georges), 2° classe.
Soury (Jean), 2' classe.
Sportès (Joseph), 2° clase.
Souty (Alphonse), 2° clase.
Spagnaerts (Charles), 2e classe.
Staes (Maurice), 2e classe.
Stéphan (Joseph), 2e classe.
Steurer (Henri), 2e classe.
Strozza (Dominique), 2" classe.
Supersac (Gaétan), 2" classe.
Sultan (Emile), caporal.
Svaluto (Louis), 2" classe.
Swerry (Florimond, 2" classe.
Tabary (Emile), 2" classe.
Tabel (Antoine), 2° classe.
Tabet (Gustave), 2" classe.
Tachiau (Octave), 2" classe.
Tailland (Marius), 2e classe.
Talagrand (Joseph), 2e classe.
Talandier (Daniel), 2" classe.
Tallandier (René), 2° classe.
Tallenay (Lazare), 2" classe.
Talleu (Albert), 2" classe.
Tarres (Camille), 1"" classe.
Taupeau (Jules), 2" classe.
Taurand (Georges), 2" classe.
Tauzin (Henri), 2" classe.
Tellier (Lucicn), 2" classe.
Temperville (Julien), 2" classe.
Terrancle (Elie), caporal.
Tessier (Eugène), 2' classe.
Tessier (Louis), 2r classe.
Testard (Einile), 2' classe.



Teste (Jean-Marius), 2" classe.
Teston (Auguste), sergent.
Teteliiï (Alexandre), caporal.
Texidor (Antoine), 2'' classe.
Texier (Julien), 2e classe.
Thebaut (Auguste), 2' classe.
Thelohan (Jean-Baptiste), 2e classe.
Thenot (André), 2' classe.
Ther (Gabriel), 2° classe.
Thibault (Maurice), sergent.
Thiébaut (Louis), 2e classe.
Thomas (Adolphe), 2" classe.
Thomas (Alexis), 2' classe.
Thomas (Léonce), sergent.
Thomas (Marcel), 2e classe.
Thominet (Maurice), 2' classe.
Thory (Albert), 2" classe.
Thouvenot (Gabriel), 2' classe.
Thubœuf (Georges), 2" classe.
Thuilier (Arthur), 2e classe.
Thullier (Charles), 2" classe.
Thunloup (Alfred), 2" classe.
Tiphagne (Louis), 2" classe.
Tirmont (Alexandre), 2e classe.
Tixier (Adrien), sergent.
Torgimina (Pierre), 2" classe.
Toscano (Guiseppe), 2" classe.
Toto (Paul), 2" classe.
Toudié (Jean), 2e classe.
Touja (François), caporal.
Tourlonias (Joseph), 2" classe.
Toupin (Jean), 2" classe.
Toureille (Tony), 2e classe.
Tournier (Alfred), 2" classe.
Tournois (André), 2" classe.
Toustou (François), 2e classe.
Toutain (André), 2e classe.
Touzet (Alexandre), 2" classe.
Trehen (Jean-Marie), 2' classe.
Trempe (Raphaël), sergent.
Trempe (René), sergent.
Tribotte (Gustave), 2e .classe.
Tridon (Georges), caporal fourrier.
Tudon (Marcel), 2" classe.
Trigano (Moïse), 2" classe.
Trillard (Alexandre), 2" classe.
Trinocgue (Roland), 2' classe.
Tristan (Voltaire), sergent.
Trotainx (Georges), caporal.
Troudc (Marcel), caporal.

Trouslard (Prudent), sergent.
Turban (Joseph), sergent.
Turc (Louis), 2eclasse.
Turlure (Fortuné), 2" classe.
Turpin (Achille), caporal fourrier.
Uhel (Frédéric), 2e classe.
Unvoy (Amédée), 2e classe.
Vabre (Jean), caporal.
Vaillant (Léon), 2" classe.
Valade (Pierre), 2" classe.
Valaire (Stanislas), 2" classe.
Valente (Manuel), 2° classe.
Valérit (Omer), 2e classe.
Valerin (André), caporal.
Valliez (Ernest), 2" classe.
Valognes (Jean-Léon), 2e classe.
Vandervennet (Arthur), 2e classe.
Van Lacke (Laurent), 2" classe.
Vaupée (Georges), 2e classe.
Van Sinaey (Auguste), 2" classe.
Vanyper (Firmin), 2° classe.
Vapaille (Albert), lrp classe.
Varasse (Alfred), 2e classe.
Vareille (Joseph), 2" classe.
Vassot (Albert), 2" classe.
Vanteranne (Abel), 2" classe.
Vauthier (François), 2" classe.
Vaux (Edmond), 2e classe.
Vecho (Antoine), 2e classe.
Veillaux THenri),^' classe.
Vergnaud (Georges), 2" classe.
Verdin (Maurice), caporal.
Verheyde (Jules), 2' classe.
Verlot (Alexandre), sergent.
Vermeulen (Paul), 2e classe.
Vermille (François), 2e classe.
Verschambre (Joseph), caporal.
Vetaux (Albert), 2eclasse.
Vettier (Joseph), 2e classe.
Veyre (Octave), 2" classe.
Vicaire (Marie), 2e classe.
Vidal (Louis), caporal.
Videcoq (Léon), adjudant.
Vidoune (Marius), 2" classe.
Viel (Jules), 2e classe.
Vielle (Jean), sergent.
Vieillerole (Ange), 2e classe.
Vigne (Etienne), sergent.
Vignier (Eugène), caporal.
Vilcot (Henri), 2e classe.



Vilhes (Raymond), aspirant.
Villalonga (Pierre), caporal.
Viltard (Charles), 2e classe.
Viron (Marcel), 2" classe.
Virard (Henri), 2e classe.
Virgile (Léon), 2e classe.
Viscardi (André), 2e classe.
Vittet (Joseph), 2" classe.
Vivier (Ulysse), 2e classe.
Voiton (Louis), caporal.
Voisin (Constant), 2e classe.
Voisin (Jean), 2° classe.
Voisson (Louis), caporal.
Vonderstein (Henri), 2e classe.
Vovard (Marcel), 29 classe.
Vromand (Henri), lre classe.
Wacheux (Paul), 2e classe.
Waffard (Charles), 2e classe.

Wagon (Arthur), 2e classe.
Willaert (Adévda), 2e classe.
Wyllemann (Maurice), 2" classe.
Wyngaert (Georges), 2e classe.
Yack (Georges), 2"classe.
Ynouz (Samuel), 2" classe.
Ysnard (Marius), 2' classe.
Yvars (Antoine), 2* classe.
Yvars (Ferdinand), 2e classe.
Yvars (Hené), 2" classe.
Zafran (Eléazar), 2" classe.
Zaffran (Abraham), 2e classe.
Zaoui (Jacob), adjudant de bataillon
Zenati (Samuel), 2" classe.
Zerbib (Mardochée), 2" classe.
Zerdoun (Alexandre), 2e classe.
Zitoun (Emile), 2" classe.
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